
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

D Coloured covers /
Couverture de couleur

D Covers damaged /
Couverture endommagée

D Covers restored and/or laminated /
Couverture restaurée et/ou pelliculée

D Cover title missing /
Le titre de couverture manque

D Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

D Coloured ink (i.e. other than blue or black) I
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

D Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

D Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available /
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

L'Institut a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a été
possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire qui
sont peut-être uniques du point de vue bibliographique, qui
peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

w
LII

Coloured pages I Pages de couleur

Pages damaged I Pages endommagées

D Pages restored andlor laminated I
Pages restaurées et/ou pelliculées

E'

E

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached / Pages détachées

Showthrough / Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

D Includes supplementary materials /
Comprend du matériel supplémentaire

D Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning / Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

D Additional comments /
Commentaires supplémentaires:



25 Janvier 1848.

joURN.AL SE.1I-HEBDOMADAIRE,

Rre Cafn.uenne publieun dibumUillé-
La .esijl, paraissanttous les mois, par li.
r de 2 paesde matièreslittéraireset 4

el"" éaque. Le. douzelaians del's.mée
e, demci .redeitovitumesurdinaires.

ON S'ABONNE:

% InglOittt'iAUX BUREAUX No.'lb,

RUE ST.VtNCENT.

eucbct, CHEZ M. F. X. JULtEN.

MSISON )E LA CORPORATION.

DU MONDE POLITIQUE, RELIGIEUX, LITTERAIRE, INDUSTRIEL, ET COMMERCIAL.

LOUIS. 0. LE TOURNEUX, RÉDACTEUR EN CHEF.

Education. Industrie. Progrès.

jfVol. IV. No. 83

PARAIISSANT LES Mardi et Vendred

Co imois i AIOIxCIEx*T.
(Payable d'avanice.

Abonemeat au3ourants bom-
daire seul,. . . . . .

Abonment al'Album M0eat. Lt tf-rair et Musicalt, sul, . . £1.
Ausd.u pIitlcatios reunie,. .

Tout nstituteur .'.bonannt et payant.'aadentière, molid prix queci-des.ual

PRIK DES ANNONCES.siutt5aeaetudouu,premiereiSer-t
tion . . , .. .. .. . es. anisut.gi.g au.udenou.,preaîeinser-

'ion. . .. . . . . . . . . . .4d.
Au.dtesusprige. .. . .....Toteisermions ubsequernte,te quart du prix

t Afiuehirtr eieuro,.)

fe--illctot e lit Ucutte Lnnaienne.

HISTOIRE
DU NIAGNETISME ANIMAL.

(Suite etfin.)

pendant l'albsence de Fon naitr, le médecin

Deol iouvrit uit établiseumentmoagiétique setm-

blable el tout à celui de la place Vendôme.
lesuer en aant été instruit, revint en toute

hale à Paris, dans la crainte que son élève tue le

suirpascst dans son mdustrie. Des enthnusintes
ouvrireit alors une souscriptuion de cent actions

coûtait cent louis chacune et donnant droit à la

révelation de la doctrine mesîumérienne. Ces
actions furent promptement enlevées: il fallut
n10llée eut créer cinquante autres pour satistire

aux demliaides qui arrivaient île toutes parts.

Les trois cent soixanate mîille franc provenant île

ces actions furent uinmiudiatemsuenut verses entre

les mîîinls dle lesmier, et les nctionnaires prirentt

le n1om de Stciélé le Ilarnonie.
Souenu Par le crédit dhe ses disriiles, Mes-

mer recoinlença ses éalices magruques, et
son hôtel devint encore le rendez-vous de l'a-

nistorratie. Enfi, en, 1794, le brîîit îles cures
extraorlinaires opérées par le mîngneutisnme dé-
teriia le gouve it à s'e lccupiler. Il pa-
rut une ordonutiinc oyale qui chargeait les ieux
corps savais de I'Etat d'éiudjier la qjuiestiot IduI

maséiisme animal et le faire un rapport.
L'iradémie des sciences confia ce travail à
lu nuoi-ier, Frankilin, Blailly, Nlajatut Saullin, Leroyv

île Ilor et Dartet ; la Facultt nomma Desper-
rières, Guillotin, Caille, Nl tituduti. Andry et An-
toneile îe J ussieu. NlesIner, en haine les Aca-
demies. refusa l'operer devant ces commInnlssai-

res -ceux-ci se reîîdirent à l'établisseimient de i
Desltuni, premier disiple île Memter ct qui mCti-
e-tiait aussi biei que son tmitrL. S colmu-
issaires fuurt iemins les coivuilsions et des

crises qi eurenii lieu autour des baquîts ;r.iis

ailint désiré tItion itils mosanétisâ eii-nîim iec,
lIs experitces me russirent point. Alors Bail-
Il, au n.in .les commissaires, rédigea un rip-

ouurti dont lous avonts déjà cité un passace, ten-
dlant à démontrer quit ce prétendu Iluidlie atm
m7loren duquel oernient lesumier et -es disciit n
inueait atire chse qmu'tunue exalitiiti du sys-

ttm inerveux due à u''influence de I'imtaginma-

Cependant un dhes membres île la commission
An de Jeusiu, ne pouvant nier les aits qui

5'utaieti pl e îuus se yeux, refusa le iner

le rapport du se confrores, et en redigen tut mn

particulier, danis uitelitl il ilivisa en quatre classes
les clnits u'il nt tobsen ui eC C:

1 c Les lits do naux dnt la physiologie
peut indiquer la causalité

21 a Lees fuis négeatifs ou contraires à la dc-
trine du nagitisrme ;

:3 = Les faits ui ressortent directement e

4- Les flaits qui tendent a faire croire à iun
agnt nmgietique

lusieuris exurienrces avaient conduit An-
toiie te Jussieu à péstiumeiir qu'il s'é'clhappait
réellemîîetut dîu corps humain une t niaotnt
quelconque susce ptublie d'agir sur les personnes
delicates et très nerveuses, et que cette étîmauna-
tion pouvait être comparée aiu fluide électrique.j
Tels furent les inotifs qui le détermuinèet àcit aàne
point mettre sa signature stur le rapport de ses
confrères et à faire sa profession de f i à part.

L'écrit du !Jusieu, bien que favorable ait nies-
mérigsmre, ie put tîttenutuer le mal que lui avaient

fait le rapport îles corps suvans, et surtout une
brochure présentée au ministre, ayant pour
titre : Rapport serctt sur le mesmerisme. On y
declurait le magnétisme contraire aux bonnes
meurs.

Ces rapport contre le magnétisme produisi-
rent une vive rumeur parmi les disciples de
Nlesnier, qui s'étaient considérablenment accrus.Il
s'ensuivit une violeite polémique entre les enne-
mis et les défenseurs du mngnuétisme. Ceux-ci
pretendirent que les commissaires étaient LIe
mauvaise foi, etI Iesmer protesta solennelle-
ment contre toutes les expériences faites cIez
Deslon, déclarant que lui seul étant ossesseur
du secret, on n'avait pu suivre exactement sa
méthode.

MIalgré I'Academnie et la Faculté, les baqueta
continuaient d'être en faveur, lorsque plusieurs
incidens les frappèrent de discrédit i la femme
d'un membre île l'Acadénmie mourut dans les
mains de Mesier, et la marquise de Fleury,
que le magnétiseur t-aitait pour une faiblesse de
la vue, eh sortit complètement aveugle.

Sur ces entrefaites, paruit une biochure inti-
tulée: Des'abus au xquels le mesmérise ca doinné
lieu. Quelques jours ajprés cette publication,
le lieutenant-géênéral de police alla trouver Des-
Inn et lui adressa plusieurs questions embarras-
santes sur le magnétisme dans ses rapports avec
l'amour. Enfiit, le Colosse aux pieds d'argile
compléta la déconfiture du mesmérisme. On
démontrait dans cet ouvrage toute la vanité le
la doctrine de Mesmer ;on y faisait le parallele
très frappant des convulsions du baquet avec
celles qui avnient eu lieut sue le tombeau dlu
diacre Paris, ou tout n'était qi'imagination et
comédie.

Ces écrits n'anéantirent point le magnétisme,
mais ils en changèrent la théorie et les procédés.
Las partisans du magnétismeC omprirent tte
l'appareil du baquet était inutile, et qu'ils pu-
vaient opérer plus simleenr 11t. Il se formaun n
schiismnue parmi eux ; les uns adumirent, à l'es-
cmple d'Antoine de Jussieu, uis fluide réel
émlairent du corps humain ; les ntutres ne virit
dons les effets magnutiques, ent général, qulte des
phénomènes produits par une surexcitation cé-
rebrale.

Alors l'astre île Nlesmer avait pàli, les faibles
lueurs qu'il jetait encore devaient lbientôft s'é-
teindre. La mode des baquets pasca comimie
passe toute mtte. et liuvueniteîur du magnétisme
animal qutitta lu France pour n'y plus rentrer.

Un des udisciples dit Nesmuer, le mtarquis de
Puy sgur, avait iaintei fois remarqué que pur-
ii les crisiaqies du aquet, pluSieurs étaient

pris d'un soumeil smuiiatbulique. Il etut l'idée
d'adhresser la parole a unit de ces doricur, et cin
reçut une répion-e. lue série d'experiences
semblables na laissèrent plus aucun doute diars
l'esprit le NI. de Puveu st la luciditî Lie
certains soini but uîuhîles. Des lors le iagnetisie
changea compléterent de face, et les ;:estes, les
frictionse, les Iiasses, etc., pour pruuovoqueri le Sotmi-

aubiulim, furent substitues au baquet mtesmié-
rieni.

Le marquis de Iiîyésgtur se passiuonna pour le
magnétismei ;sa fortune et sa positionu ii r-
nirent les moyensti e se livrer aux expériences
qu'éxigeuit tut art encore dani ses laniges. Il se
retira à sa terre du hiuancy, ou il prétendit
opérer des prodiges. Non-suîcîeulent il soin-
nit(mibulisait hounes, feiiies etuenaiis par la
puissance èmissive de ses regards et le cses
doigts, mais il eut la fantisie du magnétiser îles
objets inanimé , entre autres un gigantesque or-
iueau autour duquel venaient danser les villa-
geois. Les écrits du tmuarqiuiis aitmrelt que
toutes les personnes qui venaient s'asseoir sous
cet ormeau s'endormaient et répondaient aux
questions qu'il leur adressait.

Le bruit île la nouvelle découverte du sei-
gneur de Busaney se propagea rapidement ci

Europe. De tous côtés il se 'ormal des sociétés
magnétiques, mais surtout en Allemagne, où
'ton ui rolpjuta plus de trois cents. Les viliciers

euîx-müméîîes., pour occuller les loisirs the garnison,
muuagnîétisuaienct leurs soldats ; on rencontrait tes
rngiiiies iagnéti'sés. Les dilléreînles sociétés
secrètes des svedenborgistes, tdes esvaldiîtes,
îles grüntrakistes, les mtaîrtiiistes, etc., e'emtpu-

rn-vuhtdtiumagnétisme pour aider à luirs iiira-
ies, Ci dès luirs le IIIgntim lmenaça denva-

hir le iroide.
En Allemagne, en Prusse paticulièreient,

le muaginétismtle compta d'e'ines prn tes
des cavans tels itue Spreiugell, Klg', T ri-
tits W'iienl, Il iumid tientrntu ie iégul-
river les etuides. Les roi de Prusse lit aussi

beaucoup puur iretirer le aiguiiismîe des itailns
diui calia liiei, qui s'en taituput en rent-
diait une ordonnance qIuliii deemlcuuluuit la pratique
utiti magnétisme a n: itut piersnnue iitruae i lu
iiédleciie. A la suite le ceite ordonlin îuance, îîn
ouvrit à Berlin tunie clinique iatgntiuiîjue ,e cenî
lits pour les malades q(ui desireaicuit subir ce

iode de traitement et exercer les ieues aux
differentes pratiques île cet art.

En France, les grandes afibires de la révolu-
tion et le l'empire ue perumirent guère de s'oc.
cupler île mauugnüèismiie animal; le magnétisme
d'alors c'était la liberié, c'etait la gloire, et ce ne
fuit ire sous la restaurationu qu'on reprnit active-
ment les études mesmuriennes. Dès 1819,
plusieurs écrits parurent sur le magnétisme puy-
ségurien, et notamenot ceux de ILNI. Deleuse,
Virey, d'Hfnin, Cuvilliere, ec. NI. Deleuse,
professeur au uiisétn d'histoire naturelle, élève
et amlai de NI. Jussieu, fit ainsi sa professiun de
foi:

" Je crois à une émanationt dc moi-même
" parce que ses effets se produisent sans que je
" touche le sujet que je tmtagnétise, et que rien

ne produit rien. J'ignore la nature dhe cette
émanation, je tue sais à quelle distance elle

" peut s'étendre, lais je sais qu'elle est lancée
et dirigée par iait volonté, car lorsque je cesse

" de vouloir, elle n'agitIls."
Diu reste, le célèbre li Place avait déjà dit,

dans su Thneoie du lcuIl des prolbalbilités:
" Les pmihénomènes singuliers gul résultent de

lextrétme serîsibilité des nuerfs citez quelques
individus ont donné naissance à tiverses tipi-

" nions sur J'existence d'un ntouvel agent que
" pont a nommillîîé magné!tisme animal. Il est tua-
" turel dhe penser que l'action de ces causes est

"très laible et pieut être facilement troublée par
" un grand nombre île circonstances neciden-
" telles. Ainsi, île ce que, dains plusieurs cas,
" elle ne s'est point imanilstée, oun ie doit lias
" conclure qu'elle n'existe janais. Nouis oin-
" mes si êloigns de coaitre tous les agens de
f la nature et leurs divers moLles d'aection, qu'il

"c serait peu philosophique île nier l'existence
a de ces phtènonities uniquement parce qu'ils
"l sont inexplica bles dans l'état actuel de nos con-

' naissances."
En 1825, le docteur Foiseac proposait à l'A-

cadémie de médecine une secience mmagnéique
afrn que cette compagaie pût rendre compte

des phénomènes extraordinaires dont elle serait

témoin. Après Lie Ines débuts, l'Acadbmie CHLOROFORME. est beaucoup pts pmmpîo; 2o. perce qu'il dé-
accepta la propsition et lnmma en dil nitet r
commission composée de MM. lusson, lard, entil'étojrsavit aucun lind u e sxa-

Bourduis de la Motte, Guetialt de Mssy, Mar, Propriélés du chloroforme découvertss po rp.r it er vai ace qu legu -

Tillaye, Fotuquier, Double et Magendi. Flourrns et non pur 11. Simpson.-Bulirer- mciIR diuie aretue l'engisa-

Les cumnissaires icommencèrent aus-sitôt noes ciloroformiques.-Suge r4/lerion de t a1.t um

leurs études et les poursuivirent jiiqi'cii 1I. Aarhal de CLalviCi à props du chloroforme. pr'oln'esponr cstat quits teson

ëpoque à laquelle I.I lussonoi ut chargé de re- -- kE.rperieices de If J.bert de Luambulle.-- russeur ces résuntts zavec bone .

sumner les travaux- dl la commiiis.lon dans uiti .Aantages du chloroforme sur l'étâer. Aus cetn!-oiavcbhurlado-
rapporernsftavuiratdu l r etiîs ondtgle l 4atgsduclrfrenrverte des propriétés clîloroformiquell, tandis que

rapport on favetur du aingentismie, et dont los Nos lecteurs ont déjà eu l'occasion do remar. nous no-s sonnes élevé avec énergie contre
tie citerons que les deux derniers pngraphes: quer que nous ne soeitsteipas de ceux qui crient l'entlousiasme étlîrien.

" Considûré coutme agent le phenomènes la tmerceille et qti a'everiîtuc;t à parler lei Maisni cet engouement général pour le chlo.
plysiilogiteji.s ou coinme moyen ihîérapeut- premiers, sans trop savoir ce qu'ils diset, sliés ni les résultats vraiment remarquablesique, le magnétisme devrait trouver sa plce o'ie découverte commnene poindre à 'ho- qu'il a donnés dans un grand nombre de cas, ne

" dans le cadre dles connaiistances médicales ; et rzon scientifdque ; une telle manière de procé-doivent fa
" par conséquent les médecins seuls devraient der, conduit d'ailleurs fncu.saireient à l'ab.tt anper eue siconnes
" cin faire ou en surveiller l'emploi, ainsi que re. urdle. Hyppocrate aurait renié ces esprits ar.- qi peuoe, l ieseci nces, r-

'" la se pratique dans les pays dut Nord. La de. inquiets, tourmtentes sans cee duti ubesoin iesdsonueuni Luxins hoste
" coiimiisioni n'a lpui vérilier, parce qu'elle '" tie produire et qui substituent btis factin la rai- que la chlorormd produit dans l'éconc-

- a plras c l'occasion, d'autres liculiès que les sonleaimt à L'observation et l'iegiition phénomènesd'aphyxie, et ce sont là
" mneuntiseirs avaient annoncé exister chezl.s Ilexérienicence et la neimais nt aeu eilli e .L'rhervtitiilexpriiîe urtout les faits qu'ilcest dut devoir tic la pregise

't somnîamute5 r;ua elle a rerueilli et commu- ram..voilà les seuls guides gti cionduisent au i e t r mtniratitîniéres-
niqué des laits aIsez importalns pour 'u'elle progrès ; hora de cette trinité, la science est sanies, partictlièrementri ce point 910 vue, Ont
pense que iAicadiiiie devrait encourager ls mt. Ces rllexouis nous sont inpirées par ê depuis quitte jours adressées aux Acadé.i reelrclhes sur le miniigtnetnuiCme, commeti une historiees plus ou moinsi riiculeies quen sentra mies, d'nil sbaigii-larrnchloutresiielleide

"4 branchel trs ctrieuse de plisycologie et lis- t presss d'tribr a clorr e t ustetel de 1. Sdras et Cha
ttire natirelle." iprîun e perl n tes qui le cuniaisunit pas maréme de nom lien Des oxpérienre qu'il a faites str les ati-
cettelteanne, il pairut un ouvr dri- eu . uibtstnce avant le jour ouù a vertu fut , vivants et des faits observés sur l'homme

docteur Bertrant, intitulé D lagnétii.me/ li- proclaiiée.--Quat iuis, ivanit los vieilles M. Av,îtsat cîiut que l'itsensibilité déterrai-
mal en France, ouvrage colmini.etcieux et renia r. i libitj n, iiouis avons voulu toir, examiner, iée par le cloroforme arrive pîtS proitpte-
quaîble, qui fit tue certalite implressio. oper, avalit de lois former uitne opitilni et tent cri général que par Péther ; mais que ses

En 1S37, l'Académie de idecine rganis nous soiies cliamIés de dire a ns lecteurs :efets sont les ttmes sur le sang artériel qui de.
une nouville commission pour examiner" ie cii, le chlorufîormiie piévient la dul usdanss les
suinaibule dirigée par le docteur Berna». C opIIrairs oanglos doc du clîlortrm. ietttit eeuprisiqulavtroets

médecin s'était eigagé à faire devantIt n rit- Et d'abord à qui revient l'lhonneur di la dé
o>'otiitlel Lt. outi' avt e nce l'étrier; M. Amusat pense

mission les expériences suivantes :-inseieibi- i cerie ?--Suiant le titis, c'est tient le ha-

lité complète d'un membre provoquée pr i'le ard, suivaint les autres, c'est devanit M. dStir> imnp- b irafintientquerleuoete est onmagnatisme;etituiton par la violit île la ston, l'Jiiibourg, qqu''l conjvietl dle inp.tic g en nt x ureà
sensi bilité à 'e mîebilire ;-obéissate à îIPrdrc Un tel ligi ge ne titithonneur ni at pani otisme ainsi q e l' therdtuenet .Liurgns
mental dle perdre le mouvement ;--bissaCce à ni nu savoir île ceux qui le tieniiieit. En ufe, 'îint e l'éther, etaec spetitnpr
l'ordre mental dle cesser de rpondre nu iiliei un Français, M. Floiurens a le preitier essaye doittrei aet
d'une conversaiion. le chloroilriiie, et cela plusieurs nuis avant NI. De letr côté, MM. Sandras et Chatin ont

Les expériences firent faites et tic satisfirent 1 Simso.--Dans la séance du 8 matres 1847. NI. constaté
point lu comiiiimission ; I. Berna éprouva tu Flourens, ci rendant comptes à l'Acaléie des
échec et u riba a ut o co rs de circos- scie nes, ds expéie nes t uiil avait thites ,ur lit Q t'on chien peut perdra toute sensibilité

tances opposées àlI'il liciece miiiagiétique. Féthrintiion, a racoité qu'il avait 4-té colduit itiuot d'titiiîte ; qt'il la perd habituelle-
A la suite de cette séance, le docteur Ilurdin, à esanyer Iti corps ayant avec les thequelue tit rut(ti quatre ou Cinq miîutes

pour mettre titi à tottes les incertitudes sur le aiîtîîigie de cmptiliiosition ; ee corps c'etnit 1l qu'il conserve l'intelligceetlemou'ement u-
magnétisme. proposau titi ti e trois mîillu fra nec i gciloriirrimetn ou perclhlorire île eI;rityle. Trîis .ittatittqe la nure le comporte, pendant dotze
à la somnumîale qui tirait sans le secours If n1aimaux tlorormises pîar M. Flourens avaient etitinzeti iiiiit'5 ;-:Ioqu'tn peutavant la
ses yeux, OuI lquii ioflriraic re qu'on ujppdlle lII i été e Polns, 'un en six, les deuix outres ,npériode sljliyxiqte, il est tournté de révei,
transpostiion ies ens .1quatre nitesitr.-Le hasard ',s't donc irangerle délire, n ijatqu'oi riejuger par ses

Aussitt que la pulilicite cut annoncé le pirix i ialatiire ; lire que M. Simpsoni a été éil L'ilSe t C% getes ;-l.î quitrêvessontsuivis
Buîrdin et les conditions tquies pour 1Jtir île artion produiretir lui et sur ses élèves à le tltjtit'it coions ;-50 que 'asphyxie
il se préaItx pi teniliiis d(otnt les ioilms soi- 'aide di u hi elîlorliirme, co serait titi grave repro- vient après 1-tttquo l carotide, découverte
vent :chie, car dilLats ce us M. SimpwIIntî auarait Ie;i;gc iiréille la sensîlilitécet éteite, parait trés-

10 NI. diernati, tIieleei à la cotir (le I la- île titr ait couîrantîlelr ltrie touours ci i qu'ellefifoturnit néei-
novr ;ccrit n ' hiie.r n ietilau nt et trè-cogmila le

'2~M. l tîllier, ièduet iîlliutl de l'rti. ln I dnchiruir. :ie, rèîriaiitieetisr titi ivuirli-,i nil iSu Liltie le sanig rie! devient noir que quatnd l'as.
vins ; licaIieit 1ptltr piîîlîiirt! l'iliîsI'i. ililîé,Vti 'l Ilr hL pérlyxi coloili2cu 3.;- pcequ'un 'ienamueié à

3 ci le dnritir lrrgrili; do elle ilisttiiiru roi jr%-u11iili enétat peu dic re tris mient ; 4tr raenté à la

4I 0 AI. Pitaîd nil îagnia sul.lr il rii iit lg-cî itissernis a li tgouer dutIc îiîuiî er vie îiar lat ris1teision tiîlI'expéirierne, îlcs ilii-
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frages ort appelé à la diroction des affaires des
hommes connus par leur fidélité aux idées libé-
rales. Neuchâtel lui-même s'est exécuté : son

corps législatif a voté à l'unanimité le paiement

des 300,000 ftoncs exigés par la Diète. La
seule résistance qui se manifeste encore, bien
que sourdement, à la marche des choses, vient
de la diplomatie. On assure, en eftet, que les
envoyés d'Autriche et de Prusse sont arrivés à
Bâle pour y rallier M. de Bois-le-Comte et con-
férer avec lui sur ce que les puissances auront
éventuellement à faire.

PtIÈMoNT.-Les démonstrations populaires
qui l'accompagnent depuis quelque temps dans
tous ses voyages, dans toutes ses promenades,
paraissent affermir Charles-Albert dans son oeu-
vre da réforme. Un édit en date du 15 décei-
bre, lequel réduit de 5 à 4 centimes le droit le
timbre pesant sur les journaux, est surtout re-
marquable par ses considérants. " La consé-
quence, y est-il dit, de cette honnête liberté d'é-
crire accordée par les patentes royales du 30 oct.,
devant être l'établissement de nouvelles feuilles
politiques dont la consolidation serait entravée
par le timbre actuellement existant, S. M. ne
veut pas que les intérêts financiers portent obs-
tacle à la liberté susdite, etc."

ETATS-RomÂS.--A Rome, le parti rétro-
grade semble avoir repris le dessus, momentané-
mient, il faut l'espérer. C'est lui qui a dicté au I
gouvernement des paroles de blâme en réponse
aux manifestations d'un peuple enthousiasme les
succès qu'ont obtenus les libéraux en Suisse.
Une brochure rédigée dans les vues officieles,
ayant paru à cette occasion, a été brûlée publi-

quement aux applaudissements de la garde civi-
que elle-même. Mais le désordre a été plus
loin. Une partie de la foule voulait se porter
sur l'imprimerie d'où cet écrit était sorti pour la
réduire en cendres ; le quartier des Transteve-
ins était surtout le fover d'une grande agitation.

Il a fallu, pour rétablir la tranquillité, que le
cardinal Ferretti intervint lui-même avec les ca-
rabiniers. On ne laisse pas que de soupçonner
certains hommes de l'ancien régime d'être les
fauteurs de tous ces troubles. Ot, prétend-on
en arriver en travaillant de la sorte à désunir le
)euple et le souverain ?-Ferrare n'est pas ei-
core évacuée. On avait annoncé la retraite
des Autrichiens comme un fait a'compli ; mais
il parait que des difficultés, soulevées au dernier
moment par le feld-maréchal Radetzky, retar-
dent encore l'accomplissement des conventions
que l'on s'accordait à considérer comme ar-
rètées.

L E commencement d'une année étant une époque fa-
vorable pour prendre ou renouveller nn abonnement

à la Revu? Canadienne et à l'.Album Litteraire, avis est
donné par les présentes que tous les nbonnés, LES AN-
CIENS COMME LES NOUVEAUX, ont droit aux
PRIMES D'ABONNEMENT qnie nous avonsannoncées
depuis quelques mois. Ainsi en payant une année d'a-
vance en s'abonnant, six piastres comptant, on a droit et
on reçoit
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C'est plus que la valeur de l'argent. L'ANNEE 1847
EST COMPLETE, Ilatez-vous de vons abonner, car
la nombre des files est limité.

8 janvier.
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LE CHEMIN DE FE U ST. LAU-
RENT ET DE L'ATLANTIQUE.

Nous appellons l'attention particulière dea
hommes d'a aires, des ca itait-s, des proprié-
taires le tout le niatide etlin, sur le long locu-
ment qui suit. Il renterie des détails intee
sants sur la grande enterprie nntionale qui doit
oivrir une nouvelle ère de prospérité à cette
Province en général et à Montréal en particulier
On se convaincra en li-ant ce rapport qu'il n'y
a pas d'exagération dans ce qui a été déjà dit
des avantages de cette route, et nous espérons
que dans la prochaine saison des affaires, tous
ceux qtui ont à cSur l'avancement du pays, l'en-
couragerott par tous les moyens crî leur pouvoir.
Nous sommes redevables à la .Ilinerre putr la
premiere partie le ce rapport et les tableaux
des récettes et dépenses, etc.

Rcspport annuel des Directeurs de la Compag nie
du Chemin dejer du St. Laurent et de f .It.
lantique.
Le rapport soumis aux actionni.res, à lur

dernière assembiee généraie anin tIc-, detaiit it
les mesties adtptéus tpar les directeurs, iteli-
minairemuent àa I t constructiont uti chmcucintu à

faire depuis le ýSt. Lairent près li village
de Longueucil. raqiant par St ilvacinthe,

jusqu'a Acton, distance d'environ 45 mil lýs t(e
cette ville. et qui devait être cimpleté dans
l'année 1848, suivant les résolutions des pro-
prjitaires, passées dans l'automne de l'année
alors écoulée.

A l'époque de cette assemblée il y eut des
enguagemetrs de fait. pour le nivellement du
chemin jisqu'i Si. Hyacinthe, plus tard )us-
qu'à Acton, et ensuite jusqu'à Sherh ooke, au
gre de la c pniuagie, quandi ses mioyens lui
permettront de iaire avancer l'ouvruge : on

passa aussi des engagemeits pour la partie la

plus importante du eierin. le post sur la riv!ère
Richelieu. aux rapides de Beloil.

Avant de prendre poassessoion, il était néces-

saire d'acheter le droit de chemin les divers
proprirtaires de la ligne, poir laqtue ll, dans
sef premiers:'O mi lc s, il a fallu faire des aruatn-
gemnits avec pas nmoins de 304 individu, a
catuse de la du. isicn ditetiurraicn en de longues
fennes étroites qe la ligne utu cheunin tu averse
obliquenient presqu'itvariablement.

Les directeuis ont cependant le plaisir d'in-
formner la compagnie que sur les 304 cas, 279
ott éte régles et que les contrats de transport
du dr'oit de chemin, pour cette étendue sont
maintenant dans la Iossessiuon de la compagnie ;
y compris les termini s -r le St. Laurent et á
St. Hyacinthe, oni est convenu sur les condi-
tions dans les cas qui ne sont pas encoie r, és,
et il ute reste plus qu'a faite les paiements et a
exécuter les actes dans 25, pour q e la corm-
pagnie ait légalement une pleine p tossesson du
chemin depuis le St. Laurent jusqu'a St. Hya-
cinthe, avec les endroits nécesséuires pour les
st:ions le long de la route. Le bureau a
ajouté cette tâche difficile aux services ordi-
raires de l'inugéntier Résident, R. T. Bailey,
écr., et il a to. t lieu d'être satisfait de l'habi-
leté et du zèle que ce ionlieur a déployés
dans son emploi.

Les directeurs référer t au rapport du com-
missaire des terres deposé air la table, pour ie
détail de la dépense et de l'achat des terrains
et des stations.

Relativement au droit de chemin, le bireau
doit alusi flire cuonaître quI la cointpagnie des
terres de l'Armetque britaniqii ue, par l'en-
t emise <e son commissniru-, A. T. Galt, écr.,
s'est eigagée à céilr a Cette cortoîratioi, gra..
lîturment, tel terrain <le son te rritoire qui sera
trouvé néc-essaire aut droit de chemin, de dé-
pôts. dc stations, etc., a l'exception de la ville
de Sherbrook,-, et les Jirecteuirs saisissent celle
occasion d'exprimer leur sentiment de recon-
naissance pour ce don génereux et non-sollicité.

Plusituers ctrieorîatances se sont réunies pour
arrtttr l'exécution vigoureuse de l'ouvrage
durant la saison passée, ouvrage pour lequel le

bureau avait fait tous les préparatifs néces-
saires.

Il ne put réussir à négocier un emprunt en
Angleterre ; il a éprouvé beaucoup de difficul-
té pour ses collections dans cette province, et
la position hostile prise par les actionnaires
d'Angleterre fit perdre au bureau l'espoir d'ob.
tenir une assistance financière provenant de
nouveaux versements dans cette contrée pour
des fins immédiates, et il ne put non plus,
se procurer la balance restée entre les mains
du comité de Londres ; lequel refusa de placer
le montant a la disposition de cette corporation
jusqu'a ce qu'il soit relevé de sa responsabilité
pursonnelle par une décison légale sur les cau-
ses pendantes.

On s'attend que cette décision sera reçue
durant le présent mois.

Le bureau, à cause de ces nombreuses diffi-
cultésa jugé prudent de diminuer les dépenses
déterrminees d'avancé-, et en conséquence il fit
des arrangements nrec les entrepreneurs pour
limiter leurs travaux à raison des finances de
lI compagnie, et les directeurs ont la satisfac-
tion de pouvoir dire que leurs voux ont été
promptement acceptés par les entrepreneurs,
et sans faire tort à la corporation.

Agissant d'après ces principes les directeurs
ont hâté vigoureusement les travaux dans la
première division entre le Si. Laurent et le
Richelieu, distance de 16 milles. Les lisses
pour cette distance sont dans les magasins dte
la compagnie, au terminus sur le St. Laurent,
et le bois de charnente nécessaire pour cette
partie doit être livré de bonne heure ce prin-
temps ; le nivellement est beaucoup avancé et

es directeurs ont tout lieu de croire qu'il seta
en pleine operation dans le mois d'août pro-
chain). Ou esp.ère que l'ouverture de cette
partie facilitera grandement l'exécution des
travaux les autres sections.

Tout en faisant des efforts pour complèter la
première section, le bureau n'a pas borné les
opérations des entrepreneurs exclusivement là,
îm aie il a continué en iméme temps te faire
avancer l'ouvrage depuis le Richelieu jusqu'à
St. Hyacinthe, et le nivellement de cette di-
vision est dans un état très-avancé ; les lourds
(embankmente) sur le côté Est de la rivière
Richeliei pour recevoir le pont étant finis. et
la principale maçonnerie étant aussi terminée,
y compris les élévations de pierre, t ès impor-
tantes et tres dispendieuses pour fai e le pas-
sage sur les differentes ravines qui se trouvent
aux pieds de la Montagne de Rouville.

La levée de terre à travers la vallée de la rivi-
ère Huron esten voie le construction,et sera ter-
minée, ou presque terminée, du ant l'hiver ; la
partie la pi s importante et la plis dispendieuse
de l'o,)vrage de la seconde division est finie.
Il y a cinq milles du côté Est du Richelieu de
nivelés, sir les qualorze qui forment la lon-
gueur de la seconde section.

Le bois pour la construction de cette division
a été entrepris par des personnes sûres, et
pourra étre livré dmans août prochain, la clôture
du chemin, y compris les barrières depuis le
St. Laurent jusqu'a St. Hyacinthe est aussi
entreprise paur être terminée a la même épo-
q'e, so, des termes tiès-avantageux pour la
com pa gm e..

Les directeurs ont fait ces arrangementt
dans le dessein de mettie cette section en
opération dans décembre prochain, ou dans
janvier 1849, si les finances de la compagnie le
permettent. et si on trouve a propos de faire
venir tout le fer nécessaire (1600 tonneaux)
durant l'été prochain.

On s'attendait que le pont sur la rivière
Richelieu serait achevé durant la saison passée,
mais la hauteur des eaux le printemps dernier
empêcha de commencer l'ouvrage de bonne
heure, et la difficulté de trouver des travail-
leurs durant l'été retarda encore les opérations
de l'entrepreneur.

La base des extrémités du pont et de toutes
les jetées, à l'exception de deux, est posée,
et la maçonnerie est élevé@ àdix pieds au-
dessus de l'eau ; presque toute la pierre néces-
saire pour achever cette maçonnerie est là, sur
le lieu toute préparée, ainsi qu'une grande
quantité de bois et de fer pour la construction ;
et il n'y a aucun doute que cet ouvrage impor-
tant ne soit fini au moment de l'ouverture du
chemin, dans le mois d'août prochain.

Des explorateurs sous la conduite de W. H.
Vining, écr., homme de beaucoup d'expé-
rience, ont commencé à faire l'inspection pour
la continuation du chemin, dans le mois de
mai d-rnier. à St. Hyacinthe, et ont continué
durant la saison jusqu'au 1er décembre dernier.
tes résultats de l'exploration ont été très satis-
faisants, démontrant elairement qu'il n'y a nu-
ctn obstacle insurmontable pour la jonction du
Railroad du St. Laturent et de l'Atlantique aux
frontières, mais qu'a con traire tout est facile.
L'opinion des ingénieurs est que d'autres ex.
plorations atront encore des résultats plus favo-
rables. On a fait l'inspection de deux routes
et il en reste une troisième à visiter avant la
détermination finale.

La longuecîr de la ligne explorée durant la
saison, a été d'environ 150 milles, dont les
conditions sont presque réglé-s pour 70 milles,
elles le sont définitivement,pnour 34. et le reste
est composé de lignes experimentales.

L'importance de la branche de chemin de-
puis Sherbrooke jusqu'a Stansti-ad, pour join-
dre la compagnie du Railroad des Rivières
Connecticut et Passtumpsic, étant pleinement
reconnue. il y eut une inspection de faite du-
rant la saison par ordre des directeurs. et le
rapport a été très-favorable pour la praticabi-
lité de sa construction, quand la compagnie
aura les moyens d'en commencer les travaux.

Ces mesures et ces enquêtes préliminaires
ont occasionné beaucoup de dépenses. Les
directeurs considèrent cependant que c'est une
dépense qui rapporte maintenant et qui rappor-
tera dans la suite de grands avantages à la cor-
poration, par rapport a la nature et a la qualité
du chemin quand il sera complété,et par l'assu-
rance où elle sera que rien n'a été négligé
pour tirer le plus grand profit possible du ter-
rein par où il passe.

Les directeurs prennent la liberté de référer
au rapport des ingénieums déposé sur ta table,
pour des détails plus étendus sur les travaux
aussi bien que sur les opérations de l'inspec-
tion des différents lieux.

TABLEAU DES DÉBOURSES FAITS PAR LA COMPAGNIE DU CHEMIN DE
FER DU ST. LAURENT ET DE L'ATLANTIQUE, JUSQU'AU

30 NOVEMBRE 1847.
Déboursés Permanent s pour Constructions.

Dépenses du département des ingénieurs y compris les instruments, £ 6386 12 6
Pour les terrains et les lieux de stationsy compris les frais d'agence, no-

taires, pour les contrats, frais de voyages, etc, - - - 5501 15 1
Payé pour le fer,y compris le fret, l'assurance, l'agence, douaneennaga-

sinage, etc. 22825 2 0
Pour travaux, nivellemenit, etc. y compris le pont sur le Richelieu, - 26132 12 10
Pour les ciars de platefornies et le fret, -33 12 0

£ 60879 14 5
Pour dépenses le burenu. y compris les fournitures, papeteries, poste,

>ois et 'ataires,
Pour impressions et annonces,
Pour dépense. du voyage de Mr. Galt en Angleterre, du 1t- juin au 31

décembre.
Pour gravures, impressions et annonces,

303 3 5
474 2 9

£777 6 2
Sterling au taux courant d'échange,

Pour contingens, frais prof2ssionnels et accidentels,
Balance au profit et perte,

Dépenses du Comité de Londres.
Montant payé pour comptes rendus le 31 Décembre 1845 et le 3 Février 1847.

Pour annonces, impressions, agence, frais judiciaires,etc. sterling, - 1216 9 3
Pour primes payées sur l'achat de £10,000, billets le l'Echiqiier, - 318 15 0
Pour montant remboursé à des actionnaires (en déc. 1846) qui n'avaient

pas signé le livre de souscription, étant le remboursement du dé-
pôt <e £4 sterling sur 1605 parts, moins 7s 6d par part à déduire
pour frais suivant une résolution des actionnaires du Canada de 5818 2 6

Pour intérêt payé aux courtiers sur un pret de £l000 sterling, la compa-
u ie recevant l'intérêt sur les billets de l'Echiquier achetés au-

delà de ce montant par le comité de Londres, 24 18 8

% Sterling, - - 7378 5
A 8 pour cent d'échange, égal en argent courant, à- - - -

Par achat par le comité de Londres de £10,000 en billets de l'échiquier,
dont £6,000 furent ensuite vendus, laissant une balance de billets
de ['échiquier entre les mains du comité de Londres de £4,000
sterling à Spar 100 d'échangé, -

Pour argent entre les mains du comité de Londres, £615 15s sterling,à
8 par cent do ----------------

Par billets payables à la Banque de l'Amérique Britannique du nord, -

RECETTE.
argent et billets reçus en accompte du Ir versement, -

do do do do 2d do -
dis do do do 3e do -
do do do de 4e do -

- £15483 4 0
- 12748 16 0
- 11544 0 0
- 9119 2 0

Par do payé en avance des demandes,
Par do pour intérêt,
Par do reçu du comité de Londres, en accompte du ir verse-

ment de £4 sterling, 2633 parts,£10,532 sterling, à 8 pour cent
d'échange,

Par do reçu par le comité de Londres pour prime sur la vente
de 6,000 billetç di change, sterling, £ 81 15

Par do reçu par le comité de Londres, intérêt sur le placement
de £8,20

4 , à 3 par cent. - - - 159 8 2
Par do reçu du comité de Londres, intérêt sur £10,000 de bil-

lets de l'échiquier, ..... 220 17 3

Sterling, 462 0 5
Echange à 8 par cent, - - - -

Par Stock, le capital de la Compagnie payable à Blackwood et Cie. étant de 25 pour
cent de leur estimé pour nivellement,tenu comme sureté de l'accomplissement de
leur contrat, - - -

Par stock, le capital de la compagnie, payable à Boody, Stone et Cie. sur le même
principee, . - - - - -

Par montant dû à Blackwook et Cie- balance de l'estimé du 30 novembre 1847, -
Par do dû à Boody, Stone et Cie. do du do -
Par montant dû à A.,C. Morton, Ecuyer,ingéiieur-en-chef,étant la balance de comp.

te courant lu département des ingénieurs pour Novembre, -

Par argent avancé par la Banque de l'Amérique Britannique du Nord, sur des billets
déposés dans cette institution, -

Par argent di à la Banque de la Cité de Sherbrooke, -
Par argent du à des banques de Londres avancé au comité de Londres pour achat

de billets de l'échiquier, pour £10,000, à 8 par cent d'échange, - .-
Par montant dû eur terrains et stations, payable (avec intérét annuel ) en 1852, assuré

par coutiat aux propriétaires des terrains, --~ - - - -
Par montant dû à la Douane pour bonds sur le fer, -~ - - .- -

Lt

£

1439 0 9
350 1 4

963 14 5
319 6 0

18 6 7

8853 18 6

4800 0 0

738 18 0
4148 13 9

ý82,511 13 9

48895 2 0
3964 12 0

272 1911

12632 8 0

854 8 6

4000 0 0

2375 0 0
1859 0 0
1039 0 0

289 il 10

3247 12 8
61 4 0

1200 0 0

1321 1 8
793 13 2

£82b11 13 9

L'application à la législature pour un acte
aux fins d'amender l'Acte d'incorporation dela
Compagnie, à laquelle il fut fait allusion dans le
dernier rapport annuel, a été duement faite et a
reçue la Sanction Royale. Parmi ses dispositiOnS
les plus importantes, sont le droit d'emprunter
de l'argent, de charger l'intérêt sur les instal-

ment dus par les retardataires et de payer l'inté-
rêt sur le capital rentré. Il contient aussi des
droits de passage de Longueuil à Montréal et
vice-versa, et contient le privilége d'un pont en
contemplation sur le St. Laurent et d'avoir ut

terminus en cette ville, si le pont est construit.

Cet acte dans son passage dans la Législature
avait été chargé d'une clause restrictive rela0t-

vement à la largeur du chemin, qui pendant

quelque temps, a crée beaucoup de ditficultéS,
mais qui heureuseament ont été reglées par I
écutif, qui a fixé la largeur du chemin à 5 Pieds
6 pouces, suivant la convention première entre

cette compagnie et celle de l'Auantique etd

St. Laurent.
La co:npagnie appelle l'attention sur les prO

cédés, qui ont rapport a cet Aete, l'une asjîtî

blée spéciale des actionnaires convoquée le
septembre dernier d'après ses dispositions, rela
tivement au paiement de l'intérêt, et annonrs
que le trésorier est prêt à payer à son bureau
l'intérêt au taux de six par cent par an ,nl
capital rentré, aux actionnaires qui y ont droit

comme iè est pourvu par les resolutions de
dite assemblée.

Les directeurs n'ont pas eu à enréistret
d'autres additions d'actionnaires à leurs listes

souscriptions, qui sont dans le meme état qU 'B la

dernière assemblée annuelle, et ils regrettent qu
la gêne commerciale la pins inattendue tes fof
pour le moment à suspendre la demtande d'au-
cuns instalment aux action.îaires jusqu'au Prt'
temps.

Le bureau de direction fera tout en son Pot'
voir pour suivre cette détermination et ad

beaucoup d'inconvénient, il s'occupe de faire
collecter ce qui reste dehors des balances
quatre instalments demandes pour rencontrerle
dépenses courantes.

Les directeurs rapportent, que dans la vue
donner, aux habitans des 'ownships del'
l'occasion de profiter des avantages que le che

min de fer, quand il sera terminé jusqu'à Acton
offrira probablement aux autres routes quie
duisent maintenant à Montréal, application a
faite au gouvernement pour une inspectionb
certains chemins ou routes principales a éta
à travers les parties les plus pot!aires de
Townships de l'Est, qui devront avoir une 30c
tion commune à Acton, et qu'on a en l'ad
rance que l'inspection sera faite et qu'it dloîtî!t
ra l'estimation de la dépetse de tels chi
et routes.

Ces routes, quand elles seront terminécs di
minueront beaucoup les frais de transportj

cette section du pays au nioins le mioiti,en "

des pertes du temps, qui est une chargo lotr
sur le commerce des townships avec la ville.

En vue des affaires anticipées de ce chet'l
les directeurs ont le plaisir d'annoncer le fait que
la compagnie du chemin de fer des rivièresC
necticut et Passumtpsic s'approche rapide menît
la ligne provinciale et on espère que bien P
chaineiment ce chemin de fer se joindra àc
route à Stanstead.

Pour ce qui regarde le principal termifiuS
cette route à Portland, les directeurs sont a
reux d'apprendre qu'on trouve des accooil
tion considérables au terminus de l'AtlantiqOejd
que le fret peut être transporté du chenlit
fer aux vaisseaux et vice versa dans les char

Il fut fait allusion dans le dernier rappot a
nuel qu'un mouvement avait été fait daOl
Maine dans le but d'étendre le chemin de fer
ce côté des Provinces d'en bas, les amis de 'e
treprise apprendront avec plaisir quîe le proje1
rencontré un grand succès dans le Mairne et
pouîssé avec vigueur.

A un endroit 27 milles de ce côté de ?
land un embranchement de cette grande atè
est commencé et la ligne de l'Est est sous 0
trat jusqu'à WTaterville à 55 nilles plus la
Une portion en doit être ouverte l'été procb'
et l'autre jusqu'à Waterville sera compléia
1849. j

On peut dire que l'extension de cette gran~
ligne jusqu'à Bangor est assurée et les di~
teurs sont informés qu'une application a
été faite pour obtenir le droit de l'éteod
jusqu'aux frontières du Maine, dans la direcu
de St. Jean Nouveau Brunswick.

Depuis le dernier rapport annuel lesé
ment ont démontré clairement la grande ittPga
tance de ce chemin etc., une commuia
avec l'océan dans toutes les saisons de l'ana D

capable de faire concurrence avec toutes
autres routes, est absolument nécessaire 0
marchands qui maintenant sont forcés de fa
des achats, à des prix élevés par anticipai<nt

plusieurs mois avant le temps des ventes, VU00
tout est incertain en Angleterre, la bonfl
mauvaise récolte et que les spéculations a le1
sujet causent de grandes fluctuations sur toue
marchés.

Il est pénible de penser à toutes les Pe
souffertes ici durant l'année écoulée par ave
de l'absence d'une telle communicationadO
l'Océan, pertes équivalentes à la moité des ue-
penses du chemin ; ce qui prouve emphat'4de
ment les avantages pratiques de cette gfa
entreprise.

Ce chemin sera le premier pas qui
à l'accomplissement du projet du chemin defer-

entre Québec et Halifax, formant déjà une P10

tion de cette route pour une distance bain01
milles de Montréal à Melbourne et le cbalo
qui unira cette route avec le Canada-Ouest'

La suspension des lois sur les céréales Pet
suite de la famine dans la Grande-Bretgne , ,

en I-lande a prouvé que par l'opération di, P

cipe du commerce libre, Montréal perdra
plus grande partie du commerce du St. LaUtJ1î

tant que ses comtmunications avec la mer Do
THOMAS STEERS,

Trésorier.
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pas complétées. Des produits ont été ane-

rietdi] Lac Erié à Montréal et sont 'parvenus à

YoetvXork par le lac CIamplain etlle canal du

eor, lurant la saison dernière t des prix moins

élevés et au dessous des frais de transport par

e canai de l'Erié, occasionnés par les deman-i

des extraordinaires de transport et l'incapacité

due canal de l'Ertié de les transporter assez rapi-9

arment.
Oit peut dire franchement qu'il faut d'autres

voies de transport plus amples que le canal de

Erié pour le commerce croissant de l'ouest et1

le développement de ses immenses ressoursest

et c'est une soure de satida'sctioi pour les ta-

blans de cette province de penser que ci grandi
q eait développemnentt, le St. Latirent et ses1

caa agrandis serontI tliant pour ci irans-
Porter s ruroduits et qu'ils sot les votes natu- i

.e es pay qui en uonnent les graui s la .

En connexiOIn avec ce chelitint à la iter une

cte de communication avec I'ouest ouverte a
out' les saisons de l'taniée deviendra iéces-

maire pour faire de Maontréal l'Emporiusm du

comtetc,! de tiicrieur.1
Le cn merce de cette anée anprotuvê que du

D-troi Màaontréal dans des temps ordinaires,
un baril d cfleur peut être trantporté pour Is.
Wd courant et les fraise etransport île Montréal i
à Put th tad n'xcederint pas une Pareille setmiie,
f;rmnaîît un total le 3s. par baril. Ajoutez à cela
le gradi avantage par cette route d'un seul eu-
barîpiment de Chirago à Montréal et d'un au- i
ire de lontréal à Portland, tandis que par les
autes routes, il et faut trois à quaîre au muintti.

Toit. ces iluits prouvent la supériorite île cette
sr uer luttes les autres routes et que> sa posi-

lion géographique li; permettrat le faire avanita-
getsemiient 'oirr'ece ô nei atre celinii

qui pourra éire construit du Si. Laurent à l'O-

C'est linteintion les directeurs du ipétitionner
la Leislature' à la prochaine session afin d'rbo'
tenir li'e 'assistance publigneî Pilr cte entre-
prise, sur tel pluin qu on jîgi'ra convenable.

L.l bureau de direction partage' l'iitioni géié-
r0e (des ulto lcces releies que c an11.

duun e :0r,.ces cioies nie our erpro'pé.
reretI ii l' lesextnpIes louablesde'a 'olnies

u NouemBrunwickt et îde la N ouvelle-EcosseL
et atlii ceuix des ludes ou ont acrupe active-

nt de Idei t etent de route de lt'r.
Les direiteurs renitouvellent l'asir:Ince le

letr e'nf'ianer ilin ti dans le ttcès ''éventuel
dle 'nite et qu'elle taie ra amttt1 etiett les
actiinnaircs comtine placement sùr.

Le tu nuiieatinsîî.:t iunble'nttit soumis.
A .N. .\lrutt,

Pere!iden1t.
Buireau îde ha enmpagtîie dii
cheri de i'r du St.an-

reit et de I '.tlilttique.

RIECENSE.\UENT DE 18.1

Une circulaire vient dêtre adrevisée du lIn-
reau d'Eni'sirenent et de statistiqiues aux

Ilp'' 's ch.:êes du faire le recensememti de
Sb, en cciofoiité aux dispositions dle 'acte

lipi. odans la drritt session idtu IF ar!emtent.
Lsq itru'tiont qu elle contient, que nouis cru-

yons de'voir reproduire, sont claires, préeises et
oétniideînt minie mI àfir: comprendre la cravité
et I titance du devo'r que ces personnes

n e's soint appelées à remplir. Enu
rpielintt i'att'nt, pub iqute sur ce sujet nous
n sautrionus up recommander aux lpr-onneî

dclaires île itues l pares dut pays, etimplo-

yer leur influence et leurs lutuièrer, aliti d'en-
er le', iii 1 iatiîi ài a donîîer ils renseigne-

t-Il it ils cou t i t'. ua . t . r e ii .il O
été très ditllile, presqu e impossible d obliir
des tats eaiZtiojues lans ntu amliptiagnes et

lilland on] n ulit] t'i avoir, ils eitlent fuix et im-
eu.'t A (c' C rA itreluis, eu aîatua comItme ailleture,

le etille était coirveiable, taillable et mîiortail-
ai a terni. Ou lauieit le receni'eîse'lit pour

,er les coitrilmtudinis, faire les erroieienits de
t terre, etc. C est Pourquoi il ie fut pas e-
t 'Inlner ci nujourd'i otais nos caipagniis' Oit
craint les taes, les corvées, etc., et qu'on hésite
pour cela tiétie a donter des iiiiiritiouns statis-
t!liies. Mtas il importe île persuatier auis g"nsî

nne peut les taxer sans aujourd'hui leur vo-
lontéexprmuée ir leurs representaits cn parle-
mnt, que le recensement n'elt pas fait dans des
vtes hostiles ou de taxation, qu'il s'agit seulement
de connaitre la valeur et l'iîimpurance des locah-'
ten opaulation.propriees ,eerrre, uiainstrie,
e. Il est de l'intérêt le tout le monde, de

l'ititèrêt majeur du Bas-Canada que notra in-
parto nes us rgr, inos ressources soitr coi-

ruescarCon lait toits les jours lactnirisu
leBas-Canada avec notre saur province d'en

haut, voulons[ nous parailtre inférieurs ou
avoir les avantages de la comparaison Et en-
1're chaque oralé est intéressée en particu-
lier à faire contiaitre sa valeur et son impor-
tance, afin que le gouverneiient s'en occupue,
déreloppe ses ressources, encourage ses progrs.

Ci'suîîrent es instructions adreesées dî Bu-
rea d'Eum gistremntet de Siatistiques.

En Procédant a faire le denombreocment, vous
n' laisserez échapper aucune occasion d'expli-

quer à ceux qui composent votre division que,
dans leur intéidt, il est très désirable que l'isîfor-
malion la plus ample possible soit contniiiquée,i

attendu que ce n'est seulement qu'en mettant le
gouvernement et la législature cin passesion de
ces informations q(ue les ddl'ércuiîens lîcalités
Peuvent espérer de recevoir leur part d'attettion
convenable, et une juste participation aux Oc-
trois pour des améliorations publiques et des fins
d'édtcation ; et vous ne ferez pas mtoins d'ef-
forts pour obvier aux difficultés qui pourraient
'élever sur l'tippréhension qu'on pourrait avoir

que le present recensement est fait dans la vite
de créerdes taxes-là où vous vous apercevrez
que ces impressions existent, vous te devrez
epargner aucuns troubles pour les faire disparai-
-.e, le seul objet que le gouvernement et la le-
;islature ont en vue n'étant que d'obtenir les in-

forumation s concernant les ressources industriel- XI. Et qu'il soit statué, que tout chef de fa- lion de Berthier n'a pas été remportée francite-'
les du payts endant, d'après leur bonne classifi- mille nOu membre d'icelic âgé de plus le vingt- tment et Lhonorablement et qu'elle est nulle etiil-
cation et leur publicité, à placer ces ressources et-un ans, tout propriétaire ou gérant de manim- légale. Il portera sa contestation devant le
dans un pint de vue convenable. facture, ou tout agntt de quelque compagnie c plar:eumenît. Eligné de la localité, comme nous

Je suis perfiaitenent conviuncu que le mant- luiti autre pe'rnniitte qui refusera de réponre sommînes, il noiua est impîiosible de dire de quel
que d'explicationm sr les ipoints auxquels il est ie tera volontairement une réponse mensongeère ôté sont les torts et le droit. Mais natta sommes
fait ci-deams allumion a beaucoupmiiiiu luori dia à quelque qittion h elle fite comme susdit ; bien aise de voir notre ani M. De Raine saisir
dernier riceniieent, et a aiuturllei:ent caué et toute personne qui oosera dequelque mita- la première occasion de déclarer qu'il n'a jamafl

rte'. phitu s tu' -tl hîti 'iliommuiquer nière que c s'lit à tit émnumérateur ouii 'tieumé- été et qu'il n'est pas hostile à l'éducation ilu
aux entiuierateurà des Jîtals pîleis et entier-. rateurs da o 'exécutionit ds devoirs leux pres- peuple et à la loi des ecolea4.
Ce n'uet que par ue cona'is'e parl'aite 's erits ipar le présent acte, sers, piour chaqueîmîî :el
erandes reasotirrediu palut ei nous ouviions re'taý. réponse. mensongère ou pition !n- Jfiyiln -7leu.-l 'tice ible semn-an a parcouru
espérer d'uIeiiilre la pion laqu'le nous taire, sur c'nec du 'tit Jvant de'ux juge., h iîe dimanhe dernier. Il parait qu'ont Ca

avts druit. et par ''i i c de la tapiudbt"le e paix gelous pour le' hstrini, et' ouveilc' Livre ttîuuîîle avaitLétronie la veille samedil
notre acerniment eu piu thm et vii produitits oula dite personne residera, passible d'une pt- mtiti sur les marches îe 'Ehsc des Récollets.
que ttus pourrons tutit er' la Pouc la t te de plas itin de dix -c!Ieh!ins li le !us Le plus étraige' histoires irculent ce sujet.
consildéraiiti lu''', nærit-. L'progrs les e b'irilunte ching cour:mt, et des liii' qui On n'a puu décourir cotutn'nt et d'où on l'a
deux ecionsi dela,' PIl..î%ire vit luit d'iiul- sert taxes par les tiis jius di pix ; et si la transporté là. Il était enveloppé d'un grand'
titre et de (uuutues 'm lats:i le itite euiai t lus ri me sont pas le suite drip et ttu suppose qu'il a là être dérobé à uite
cours dle tus ut tie couni1:01c, et i 'pyeivr. a i'seront prélevés tir saisi-execut an catie de dissectoun. Le drap avait nppartenti
doit e eniur'r lie aco'i'.-. rit r la con- et tui' îlsmeubles 't 'lies u. t d«eliuaniit, eît au C'h e\lG. La puiei le transprtu à
naisa nc ' d eus re re quii mtt % hi nrîtt dipil . eru d'u ut'w rrant des li, jum si dlpai usit di' la stt il î la rtue l e' ture ù l L Col. De
sition et îles fCilité, que tul c't l'm s u i nd'eux, iu iifuitit le tubiiiules ut elli-ts. bilery ilint tune enqu te. Il f..t coustat t ue

rcenemnt correct t- t'supa-leui.entt titces. téhuant purra'i e tey ar les dit jue tut ce rps tilti J-eué au Coilee hGill.

saire aui 'lcent 'u ïee, »urCe , et e lo i à l pnson couînuu te du disntc, tur L < lui Colit transporté aoini par les ruis et
pour pfier dc ue, ilit- .h. I aiue' ute ie ut epae d temtpts iin'e Ititi pas sept jours ; 'tut masé eur les tarches l'utne clise somnt
conlvaincilud' eoe n'e'iu, il y' uri :iu d i lui mid' i, la lite péaiitu tpartieira Ou ouil''s d'iu nitrage -u'mant e'ners la aocietté

ritlîiut obtenir dea i'rm.Jtiam'rritlu', d'ton'itur ut l'autre .iiti' sera îMteeait et mntéi'ent d'être cevri met'I pliis.
vu tqtue 'lebun y verra son p relr mtirit ms-L tesr: et' ptri't. uiciuitl, cile. tIlle ou- -

pêarablent hic' aitbuit etue t'e.i' d-. iilt' ,umu lu' ca, 't 'a lurtie e luml .ri'.tr net'.--Sameddernier, NM.
Sours c'' til de ',d , je dis »iiI 'ie noui lu e't' 'e'ra eee au piue'tentdes Ltiau du Drîumuu . Carti r et Loranger ont fait appli-

oncOetii.itz ai moi !ailua i ' imrtne reis'Mont. 'tioi à li Couir la]utBanc de la Reine siégeant
qu'il y a dldonner îles l !uaiiins îampîvilos la - - -- - et terue, pour obtenir titi on'id'liibeus orpuit,
utn elles pourront éire rqiue uet q lie alus l'- L A SITUATION. L'uti r ei-. u'e ju' Cale
rez toutlediasa oni itl miipoir pourt'vr ;% i .LA IT UTION. hier;;a.emupîch.wla reddition du jugement. On
toutes le., dilbeuttes auxquehelirs il est falit KRen de ouveatýqu depitugulctues joursm. La l'annionce pour demain tin i.lusion. 1;[:,1,,- j;( .,i /c ide sanIRVdi dernier con1tient la

Lorsquee it recrizit ,les r:priot., vuu' ide- 'h.i:u 'Iua purraIt lu Parlement il iM t fiu ls drnirs Exle--O unnonce' le
vrez hl'il nvous mure 'crieieniit tiutiutl jur, nuon- '/rhd des / ' - /u d fir." pr'hun retior u Ipays- 1vddi'iers canadiei
des diiers titie ei teil ''e dos i es 'ci li eur' tt ihi p':i- quo' dii t a lt jo'irs il en sitrira une e'xils i ;\iuetrilie I 3 . l)'3i P ra i 'une luet-
rapport. autreP nu 'i b ' ut.u . Lat uîira id t re i tre e'e a M. Fahre e oleevilbl. 'tut

Vouti aurez ut soin péciTl h il,- r ' ' !i t' I rutiad uitdi-.|'ab ,ea e i l ilb. de 1..Louis t\lartau, qui uest îîumtd' à SNul
maison dani ntredir ision. '' fi u' L s l' oI - am r ut .i\l) iil' I. dux il ' umitistr quii 'u i; t i i île la iim te, î tde audé ut retarder suI

lonnes a cette titi untie entrît idri et distincta - i u ilon' u I t-iti-i id:. Il est a es err i-parri a lize muis, e qui ciu a éte u l tiurd.
des réponse' qî'uit vousy yre ' rez. .1 r1 - i' 'ra l p hit . ., car lu' I mp ¡e Le. ut'r.', uraiet termri nue' luirs llIî's vers l

Jle do- maiui.tn h rqeii allire'' votr at- i de" o'u''m n:1fin m limi pae d'er tt inh' novemb-' l'u ut u n-men il: dIl'-

tetioni'ui ue sur gu li'; ut 'l Iln : q le- II ai :i u til' i i 'i%. in.ou d'mbre. tii ps ia u quel ils onit p u lumb lquer' ;

maîlmuit île'u ici''e efrein''tnr. l.es ileuttuliasgl'uer'.es -uut t.imutant turmul- lers nom.,ui snit· Cli. lit', "r .. iitiuu,
Dani in 'ol une Ni, l. yn t enIIi tî''i ''.uh-i 's nus parut et 'il Il<i ' rut luira icr'i let t .l e u i uur b J.l. I 'l' ,tir-. Jî'm eo

Clhtipell', cui Alaias .le Cube, us iiisrirez 'i parii. dans lat bliiiubr'. L'e pr'sent b 5 ih ii. lut. lu tut. npuliii gt dom-l atii.' re l'e
co nue 't.1 i u'cr et "mpte '-t mein e tui' a t 'aveur eti I1p- re u deI le dirailers r ju ti ot eu ul t ro-

. uEgh '\ U i:.'.nrr l.iuîb. 1.utih.te' pit'wi a [ i .. Il y' a i itit ' tes qui sont clu r hm .
E. Eglirse'Tvisue . l'ot'î'o. ton lu tx. .l.MI C.thbet de Hluei

L. Eglise L.itre Q. Qiu'ae ii. I: tm île l't, i',. G t d' Shr 'i,
.1ir.finýi Aa.ivi. M . M (Til.P. Autres ' Presbytriennie' I. lt-ruuiutv 'i k. .\ . u' l' '! I rt' b ulnd N ltui I t j' it: . ir.ha i .\l. i ' u 'th'e

R. l'e'e il& Il'n I ni. Uiutua de Carieaou e'lt:nnee X"sa. Ittua lai pre ~- sa'le url.n'lueul d''udi hial duW. léthî u t iVouiyeis .1. h,is. Ce'n/tcluettreéle-lrlti''nusnlprduî(deux 'ondn el hu'In n'rLecrt res
M. Nlétlo.i tua î:iop u t. NInti. tT t'e . cuiiomtes. its tutus utn iaoo n'nlevé 19 au li'toIl-, . '' ., Sti d ute ta smile

Aut. Autres Nethodi-es 1. 'utsauir's ics. Aimsi lu pti libi-ul îa qu'a se rejuims ilitt itm remp sjle. ujet est pl-in
B. Ialptites iht-es tut ''ta- que le uIlées du r'f.' et le proirs it uI' 't et li riput:tiaim le NI. lvesque pro-

e, i-e:ut, tia rehi ci raph·m luutns cMdelux lu'rnires tuisertuhab i rit.
Les abréviations s'accord'ntl' avec ls dii- années, surtout datta le Ih'tutt Canada i c''est ie

sions à l'égard des re'ligu(l aitciies dans les bunne augure pour .r•h .u.

colonnes Nos 18 a. ' "JutiuIîs o'ldep.iis i uiîn, nous dit aver raison le1 4i de ln d/u C'im/ni etuit St. Lau-

' an la dlone o. , r h ebatinbe'auiiir rervine ra. os ,m bien aise evoir par les
Duos la colonc' Nto. S, vuts dliatt'gu'r''ez les d i/in cutri 'up ru' nomîre' îe i- cdr-is d sembre'liet msem-î ule e lsEciles privées u' 'eles qui 'ruî%it les allb- mI

ntions du Goiuvernmi'ient, dê igai t les pine les, utIiI.us lune; uulle leil'c i uîuîlue-, Lueii stilt tiv i 'l i tville'le fI1,du
e parI. et lIr aiulla'a rlutinC. plu- hlhia tieiui ions cutnit Nlessieurs 1.. .1. c':iruimit queî' 'es alfirîs continuent d 'tre trlis

re par .ete auir e r ..P luiîeatut. l ,it'S. i)iulitis. iinks. t IIte, Il. .1l. iiss;i -ui'es et qlu'eiles augmei t eiit n t tils lus uuirs.
L'objet le la c'iiliniin' Ne. 17 îtle u'le 'uiu u - l 11iulo1, etc.. ai pare tu ' l'plti';. Vh i l'rtît comuiparatil dhs aliîiles île 15111 et

tire le nombre l pe'r-tui' de i' it lis laui t Il' iît I tusaletue it - ' ' t- ~ 1
iaion qui ne suit ni membr'es dll' leiu ni .. . - - - a m

puet t- d iili r e au pl santepar I li on- M4. i S ..
servitetirs ;elle orendr' 'elies qui y parltitt et tir I'iutiigence. tuti not part, nous PI0l't' p'sagers parI
les résidants teiporinceses. p ' ,ar m-w n11 noui m rnia uis du' f doirds unniît'e' a ut chii d fir...Lt iS 13 10 10395 1 r
ployées dans le ou' r're' u . i d l '- d' huw'r /s /l s d'i i ni ; ît'il cu ie tuI Itir f i :ir lui. ar67W t .5 7 i5 l :1
prictaire île la itaisont autres qu' les u .iu'.lque slt auui cru'Iu'-1er: C' t purl' t at 0m Il :U a0
di' la famule. uic-tri' î 'î't'.I '. .utî uî ''î ': ''u;î ('t

Las itu 'irmat co mip. rnunI le- urr' a e luh trs iti- i ' u n domu i l'-quuité- d ..> l'.-'uoers 't lt dedè.a p & M on m iersili lon) aatalnn im epai .euhu...... .i,212 10 .3p7 S 15pieiiilt, anti tIiu' lu'' ulll'u'î'îi'- ii'uiult'tu''' îi'iuuu-. il Y mu1 ti1ItiTlu i tiuim lius lu Io 'i Su'ithio ... iuQ i 17
lemauntdemnt une grauwlu u 'attuiu o de t re pa . ' .1. i .ru-r u'!''''' -n c ts pour t'n.-- - - - - --- --

uae ueîionqui, eut i'e Jrl'tion d 'sii rruholu'm m't l'trI t c tinhinîis t d';t il e ''t Q lM i l( I Qc t ,.i
exrtim ittées tau i 'omm11 - t - t l u' l o' u e l'tuhitct -I- - - -- _

devra étre prétée tutu ouit le 'et 1' p î b ili. n l i'- a ut i ns l 2 -:itu- lim -,ti,-- iuua u' h er a lo linliç,n e rlilûi Lial,. le Jo:i Ili 2 1. 171 fi'0
lutin et fidèle commuenîcemeu'nîitu i le p.ui ta e ';u'uii- ta luort d1uprésentinmi-r' l'r r 31.......... '77 6I603

re'cueîement périodiqtue' umintierant pro -- it mr ib.'

tout ce(.e.onî'r.md;uxqt'nira a r t d e (m ei], tn. 16101 î37
à hiire par la suite seront î'ompaura''-mn li- -a- îa. pr e k tii-le). |liais, etc......... 1S.59 3509
les à accomplir, ru leiurs ait itni-.e suwmii l'cueu ee'riilua-4'anatlau (minisitre).
tis oui jour et que' lu bien en reuluumut s'ra pe r' rur.iter-i.uérmi du i i htmiit-Caniada (m:s'm 17'l9 195''l

mnotiteitmuent exposà i Phervinpubliqei. il 1poiur,-_1'ir-l'' (insrJ).M ré les lpenses n Le'année
est à espérer que les diu-iti d lIn mumi'l-' . m ' n''''s (numiiire). pu.'ru (purottins ., utu idivll'le dils £4 par
scultion( le l'Acte (dontiii i u xri 't 1 i i- Sllicteur-Tn rtld mliiIl. C.(mtiistre tuu tutti). ' Iinum lis d'rni'rs -itx nis liit déclare

dessous) seront de pmut il'' req 1uui-imtion si uoiuie- S>' iu' r-.-m i li o.. uiitistr' ou u > itpa i le' lui' iv'ri'r rbi m.
fois inmie cn est force u'yavoir rC'u ;t uia Prc-id't di conseil lgishi (minieue eu lI sm' d £250 fut pn'aei" i MiI. Cas-
quand il sera évident qu'il y ioppositin,u niia . tIul ' pour ses servict comme trésorier le la tcon-
qu'on donne des inmturmuuaîîuouus tuusses i litiii- irutu' dut la ttaiitre ue. i e'ili I sun 'tli t.
relment, il sera alors de voItre dvoir le meure Prcier u'tcniisuire de îimtx publics. -- -

rigoureusenent à edll'et I '. diq -iliolis de i tttimire s se r'etiratid ser nt, dans NI 1. .IlTauilr, C. 1). li et A. Léves-
dause, car il suait manifst'meni't intjue dli ' ' i' tu enl 'd' imi'er. NIM I. .l- q(Iueel iiaiio Iiimunau, sont Imîaitis ltmuanhe
flire souulrir toute c un e T iipur la ttt riT, Isit'. l'îul y'', Sh ewo d. Cav'h-y, liru'ur, I ma'tin pourtl'A l'err oui ils vont l'aire leurs
d'un ou deux. Le titres eut tre ebusui'rnt' N alu. 'lTu<utue, Cumenm, lEGilI, N\ae- hnit dl'unupurtuiin.
autres colonnes parlent puitir eux-in'umes, e' ne Ni. or l--s. - - - --
demtandent aucune expleatumi . il ut teI aissi- S. le de'Paitemet les postce-et coi i '.' Electi, e Beuu/rai.-Nus ppreton.
plusieurs colonnes ' bitnne, dalins Iesuib s, minPsrain coloni', l' mi stre fliutIr tst uIle lu' a ruitiuitel N'est coniu t d'munmn tni
vous inscrirez tout, aiinum ictilet tir u t ln' a iv 'ie tii n ule h le het dei' ce dép:irtemn-it d ii, iiri hontust dans e u'omté. . lu e ( ipt.
spécialement dtsigiée, :tIle'v intniii(t r-î coutte en ute'rr, être respu b directe- Swi'cy et Se"uras r ian t'epili' tous les
bable de ses produits. Les ivisitns, ita mnt ti peule, cm tira unriicme etiti- jovens, surlis e:uius, v'unes, pour
l'ge sont laites plu tcorespondre t celles îes mrte' s in quiipourraitii étre'tut pe par -:pzhet l''liit îe AI. D''Wiu, quim
Luis du la Milice, et lt de-nietie' nu ne, Nu uriller e ati, ei lu cas mi 'tou r' ui- tu it tla obtenu unle majorité de phus le 7-50,
115, a rapport o la division proporiionni e' le ldrait pas :u tîer le tomtabre des fnclrtie- malr' lutues ces mnMis. Mais il parait1
l'argent des Ecoles. Quoique ieutns ilyez pour- tnaires publca chs taseW reprntatinv. imaintenniit uite lun es livres île polIs nut éte
vu d'une forimule, vous voudez bien î e ias ou Plt-'tre huis tardn rviesdra-t-on a la von- dtrits 't pue hOdiúer-Rapporteur a reluisé dei
blier que toutes autres iihrmations surit rîçies 'c'hi-ion qu'il ldit ' avoir tutu imi-iutre diluis- ulre sto retour.
avec reconnaissance, que toute commuication triutuu u ction publitutp, ayant iun miéiige dal'un11t1e mIIu
que vous pourrez filire fous- e u tue l'au- l'autre blambre. Pouratteidre cet Uobjet, u --------- •--_--

tres pourraient avoir a faire par votre ettremise, lioituirait sans inconvénient, et uém e eutieuent N I 'NOMI N ATI'lONS.
recevront la plus gram et elut plus aiittive con- pour le service publiu, placerles seollicitestru gé- 3cti:.ictin Sti'm.rArnr;usidération : Sachant que beaucoup (dLe matié rem mé ms ,bn g s o •avigIg

sîlé'tiu Suuîuu îut ttttiuuî leuuuttr's'nértuiuentidehoiurs mdiuuabinet.I' INIlttitaI, 22 jin'k. 184.
d'ue importance tmacjure, lesquelles nlie pulr- Pe îu t-être nous temta muilera-t-once ! tqut l'Oi Il a plut à Sion euilenca le t ovneuieir-Gótié-
raient étre comprise dans les luites d'itue et- va lairu île laplice le l'tadljudanit-gènéirl, nous mal démueire f luh McAtat, éayer, de LaIcarnIti,
dule sans crainte de complexte ru due' conu n répomronstu e nous n'et aou rien, absotu- ile c muutasn de i x Pux pur le district a 4
se présenteront à voIre observation, esperant ment rien. Tout ce utte nuls Favous et que lonitral,.
que les explications ci-dessus ous nit de tuaIL- tout le monde sait comme r.ous c'est u ece. ic Il m 1plu à Sun ' i le Gnuvernnur-Géné-5
qu'utilité et se reposant stur votre jugeuent et place a été créée expreas pour Sir A. 'leNab, ua fauire les u tniuon smtVailtea, savmr t

vos connaissances locales, le Bureau paEinregi- rle inistere Draper." ' .. . b..3hioit, écuyer, puur eire Avocat Proem-6
trement espère avec confiance que tous terez r i reur, Srliteutr et Conseul dans toutes les éourseil

tout en votre pouvoir pour rendre vore rappori-Jtce do hmit pourc(lis uai Ar--
aussi complet et precis que possible. ./dresse de 0 1. De Rome aux électeurs rie petiu tans lacheran prtie la pro Ar-

La 10e. et 11e. Victoria, chapitre 14, con- Bcirt/icr.-Nous publions tee adresso hats Cnatdaia.
tient la clause pénale suivante que noius repto- une autre colonne. en I1'issant à l'auteur la tes- Il a plu à Son Excllence le 'Ioiverneuar Céié-
duisons pour l'information de nos lecteurs : ponabilité. M. Do Rame se plaint que l'élec- ral ccorder une licene o .iger D'Aousi, écuyer,

loi permetata de pratquer la Médecine, la Chiru-
gie et l'AOrt Obvtetrqse,&ns la susdite partie de la
provirce (l Canada.

Correspotthamcs.
R. S. N. écr. Ste. Croix. Les journaux sont

ezpédiés; P. C. écr. Québcc, votre lettre con-
tenantdsl'argert est parvenue ; J..B. écr. Ver-
chères, je suis satisfait; J. McC. écr. St. Paulo,
reçue remise ; Dule P. St. Ours, votre lettre est
parvenue, il sera fait suivant vos istructions ;
A. D. éc.. Ste. Athananse, reçue remise ; P. B.
écr. Sorel, do. A. R. écr. St. Valenin, les
journaux sont expédiés.

INSTITUTCANADIEN.

GUILLAUME LEVESQUE fera une LEC-
. TURE sur" La alure.du solet du climat du

Can Id1, et leur in'sqîce sur le caractère et les deslisées
îles (,'ifli enç," tl' UDil, e 27 Jvnvler courant, dants la

5ded l'tNSTITUIT CANADIEN, rue St. Gabriel, ri
l [11' heures du soir. Des places seront réservées pour
les Damnes.

v. P. W. DORION,
Sett. Arch.1.C.

A UX LIBRES ET INDPENDANS ÉLEC-
TEURS DU COMTÉ DE BERTHIER.

MIr.sm Eunss,
F mie rendrais eoupable, aup rès de vous, d'uns in-

Ogratitude impardonnabile,mslJe taisais les oenUmets
de r"'(IilaIai~ler. que j'dpenîuse pour te zèle lufutiguable
I'" vli "ua' ' tuttélectoe "'der "'ert.
sollicité par les électeurs les tus linquens de votre comté
île lme porter candiiat ein opposition ivotre ancien mee-
bre, j'ai d céder ades désir ni pre sa ; et ai réunti-
,:'î lisidena tiers decsélecteurs de C6 cumté, j'ai suc-
v ailè ous saurs contme niai que ce s'est dit qu'à sien

niuiusrs iiiques c inires v fait d'élection. Vous
ace t i a moine d'eijuger par 'oss.uiêie. Sijarunais
ln sa'înîdoó' lu fraude pour obtenir le succès d'uns

c' est bics daii celtte cireonstance ti Imettent
11c1ii *jîîlemnoyen.îIalleîits rîirropteiirs, inemiseuolemenît lin
ne m'e.t ls ilcoiteilt lie faire voter plusieurs fois les nié-
irs électe nts, ans touites Ici paroisse monopporitit

lo la inrii, in.ia I en'ap1 p uae rougi d'oir

rein loiia' de plusieur, ceniitîleîeraîi d'éicle,
pouir'erC i ntiete majorité factice ilei fait trioîmîpher moi

mie'ire e e inea qu'i fait à l'appui dcmes
naetn e'er tque dans la parîisse de lcrilieer où los

:;r t 'om•pter tnit au plus que 150 à 500é lecteurs,
lu I enregistra 1022 lotes. Mais teriompha i'et quo

mmnhetné. 'ai trîp de lui dans la ssagesse des lais de
Iîmoi lily, potr dotcer uni seutlinstant du succès de la

cntetationi de cette leection. En cédant encore dans
cf et( ins auxu sca2 réitérés île era ile rinq cent&

iiecit.eur ,j,:remptliii undevoirimpérieuxîdejistice pour
us et par mi. Pis r nous, cure qun vadroits et nus

iri'l . les puis sacrés olit été foulés aux picls ; pour
mt -ee, en ce que, jugé digno de votre confianee, j.

suis. pret éde vous ceindre ic sersices que noux étir.il
tirait d'attendre de tîîi. l.orsque j'etumsiai cette lutte, la
dievais coiitier sur l'impartialité de personnes qu'un mer-

îtîîîîî rigoureux devait lier à lrene jutie aux deux par-
tis inîdistinctemienît. l'ai été trompé dans mon attente
pour quelcels uies d'entr'elils. lientôt, lestribunaux
scrunît sîappelé sa ftir justice des tonsciente édasliquee ds
tes dernières. tie vous dirai-je d'une personne qui, re-
têtue d'Ie curartere sacré, Il pus craint de descendre

diis îarte itpolitiquciiet île se macr aux bases intrigues
a ou'on s emp1cmles contr'moi. Pir elle, l'iplnliîin pu-

b li"eî a" e a t'ait' j"utice et je la laisserai concilier sa
elcince ate- tites.

le nie m'aricri poitnrien plus, messieurs, à reler
uyjuîuni, les iniJurie grisieres et iensongeres que

ila cs de dén.eruer sur moi, depuis quelque tempîls, un
s le gner.tt uli t iarait rtti tjanuu d parautre
Ilir la dinu 1t.i t e ln amIignies ittrefais ut paIsilelc.

tlI'il ie 'ifi e voi, dire (et Vous le savez tous) quIle
ce piii'esnt t'chu queu dl deuxl t u trois jeunes ttniu-

"'îa'î.sî 'le u"it o n"ert "ieent pas d'tin grand pods
lil 'î1îîLîl l,île'tiltre' lC ité,
l. P nalian trei ntequ'onnoulîtmeprêter

retltiiîi't i'î dule'ple'et à alu iden écoles,
Jr soi, Ini de nn p pour les oiria eains ntre'
,uties. Jr dire qui' 'liti onit rié1iindiie dates tous

Iraî ranlesdeluaoile , t, iij'îaiii.toIIuliîques chir-
d''l'i a- 1lis détail, Jdi ill, je saisIs retiecîoccasiaon da

Il1larer emhîtgunent que je s'ai jamais opposé le
rîiictiîioueiuL de la lui actutelle, inidit queju roudrais la
J'aire' peeut~it..

Acelu encoritae ufi, messieurs mes Plus slincures
renîelemens pour l'appi cordil dont vous avez bleu

voulu 'tlioiorer.
Je reste sincèrement,

Mesiurs,
Vutre respertiîeux serviter,

ON DEMANDE
U N:i. Iii, Ieavur l1all, un IE.UNE HOMME

tv r la tablu, ets. uu Canadien eura

MAISON DE PENSION
flAi RNleMlaii iVeiuvu LEON GOSSELIN No.

fi, rue ldes lécollets. Une salo et aucAnan-
bre ilcoiclier vacaItes-2'i jattv.

A 1VIS.
x' Nsaîlr2seru à la [l.tlstiesa suproclîsîpu ns-.

0P.iii, (otiltailitesilansi le ris lerequIert) pour
ci tenir le priviler ir de construire un PO 'PDE K.

^il":urlu Itivinre L'Assomptian, dc manire& jaoludro
le illvç'tdcce îîîîa avec a rite ihlpoîée, du côté de t,

sileiice. ic ipant dîont la longueur excédera 330 pieds
i'aura qu'un - ul piller nu cître, pane le suporter,

il irte iqu'il y allrat ibre espace de i6 f 1 4e
pied entIre le pilier et chacune des rives. Il sers élevé
de i pieds ait desaus de la lus grande crue connues des

us et l'autra pas e pant lesîs. Le privlégu qui se-
ru lenald é?tendrat aune lierre e lias et une lieue îs
hîart ditdit pi; lais.anitoutefois la liberté à qui sou.

dra, tic te"ir tine traverse de canoit au lieu connute sous le
ioii ii . 'e••traverse da-Gutllanilt

5 
pour" la comiudité des

piu(f9tos silamt ile alottt dluhaat de l'Assomtionla.
I.'it.AULS itt 1 SERIONT DEMANDES SONT :
lu.- Pour ecicalue Curose an autre voiturea àquatre

roue, avec un seul cienal et un conducteur, six
deieurs couraît.-

2a.--.pour chique voiture à deux roues, et chsquu voi-
ture d'hiver, avec un seulcheval, et l to uatacteur,
quatre deniers couraI.

3o.- Pour chaque cheali ou autre bête de somme addi-
tietîmiel a rxvoitures mentionnées ci-dessus, deux
dentiers caureat.

'l.-Pour chaque personne additionnelle dans une vol.
ture, un denier courant.

5.-Pour chaque personne à cheval, deux deniers et
demi. T

lire- Pour ehaque persausa à pied,' us denier.
7o.- Pour ehaquelcerul, jument, mal e,ân, éu asutre

baie de somme ;taureau, boeuf, eache o autre
bite à corer de quelqu'espèece qu'elle sait, un de-
nier et decti.

8g.- nacchaque mouton, veau, agneau, chèvre, co-
chor, etc. us demi denier.

A. LAROCQUE.
Il ntî 7d.,



BANQUE D'EPARGNE
DE LA

CITE ET DISJ'RICT DE MONTRP;L
-- ,>c=--

PATRON*

.Mongr. 1' Evêque Cotholique de .Montréal.

Bureau des Directeurs,
W. Workman, Président. Francis Ilincks,
.A. LaRocque, V. Président Il. Mulbolland,
John E. Mills. L. Il. Holton,
Jacob DeWitt, John Tuly,
.loseplh Bourret, Danase Massen,
P. Beaubicn, Joseph Grenier,

T. Drummond, Nelsoii Davis.
Judah.
VIS est par les présentes donné que cette institution

.A paiera CINQ PAR CENT sur tous les Dépots.
Les DiPoTs sont reçus tous les jours de dix à trois

heures et de six à huit heures dans les soirées des saniedis
et lundis(les fêtes exceptées). Les applications pour autres
-iffaires requerrant l'attention du Bureau doivent être en-
voyées les Jeudis ou Vendredis, vû que le Bureau des
Directeurs se réunit rézulièrement tous les samedis.
Cependant, si les circonstances l'exigeaient, on pourrait
s'occuper des demandes ou applicali(ins qui seraient faites,
aucun autrejour dans la semaine. Le Président et le vice
Président étant tous les jours présents au Bureau de la
Banque,

JOHN COLLINS,
Secrétaire et Trésorier.

Bureau de la Banque d'Epargn"es de la
Cité et du District, N c 46 grande rue
St. Jacques, à côté de l'Ottawa Hôtel.

Montréal, 7 mai, 1847.

BANQUE D'EPARGNE.
DE LA CITÉ ET DISTRICT DE MoN;TREAL.

EXTRA I1T.M ON T ANT dû aux Dépositaires le
31juillet1847.................£49417 0 9

30 Novembre.
Montant déposé depuis le 31

juillet à cette date ......£47850 7 1
p do retiré do.......£34214 3 8

Augmentation depuis le 31 juillet........£13636 3 5

Balance due aux Dépositaires ce jour . .. £63053 12 2
Par ordre du Bureau,

JOHN COLLINS,

Bureau de la Banque d'Epargne
de la Cité et du District.

30 Novembre 1847.

COMPAGNIE DU

CHEMIX DE FER
DE MONTREAL A LACHINE.

T RTANSPORTERA jusqu'à nouvel avis, les PAS-
SA GERS(excepté le Dimanche) entre

MONTREAL ET LACHINE,
A commencer de JEUDI le 25 Novembre, comme

De M
81 heure

111 heure
31 heau

suit
ontréal De L
es, A. M. 9' heur
es, A. M. 12 heure
as, P. M. 4 houri

P R IX:

PREMIE RE CLASSE.

aclhine,
Ce, A. M.
es, P. M.
es, P. M.

A Lachine, Is. 10.id avec bagage jusqu'à
do revenir le 60lbs.
même jour, 2s. 

6
d.

DEUXIEME CLASSE.

A Lachine, Is. 3d.
do et revenir le
même jour, is. 101 d

TROISIEME

Do.
CLASSE.

A Lachine,7'd avec bagage jusqu'àA Lacine,30 Ibs.
· Enfans audessous de 12 ans, moitié prix,

Les passagers partant de Montréal à 8½ arrive-
ront pour les Bateaux de Beauharnais et de 1Ot-
tawa, et ceux qui partiront do Montréal à Il ar'i
veront poor les Bateaux du Haut-Canada.

Montréal, 26 nov. 1817.

D LX 1 s T N E
ENTRE

MOXTi4EAL ET QUEBEC.

TRAJET EN DEUX JOURS.
E public est respectueusement informé que les sous-
signés ont établi une LIGNE DE DILIGENC-

qui laissera MONTIRE.A L et QuEBEc TOUS LES JoUits
(excepté les Dimanches.)

Elle partira de l'Hlotel LEBLANC, à Montréal, Place
de la Douane.

Le plus grand soin a été donné au choix de condiue-
teurs soigneux et polis, et les Diligences sont très con-
fortables. Les passagers qui les honoreront de leur pa-
tronage, seront traités avec le plus grand soin.

La Diligence s'arrêtera aux Trois-Rivieres, à l'IIotel
BEIaARD et à l'Hotel de M. OsTaoM.

L'bli-eau de la Diligence sera tenu à l'HIotel LE-
ILANC, Place de la Douase, Montréal, où il y aura des
extras à toute heure. Tout bagage extra doit être laissé
au bureau de la Diiigence, le sir, où on y portera la
plus grande attention.'

IV. ROBINSON, Propriétaires,
T. & T. LECOMTE, Montréal.
S. HOUGH, Propriétaire,

Québec.
Agent à Montréal,

G. LEBLANC.
Agent aux Trois-Rivières,O. GOUIN.

3 déc.

MAGASIXDE MODES.
ETABLISSEMENT PARISIEN.

H AbAME ROLIEU al'honneur d'informnnr les Da-
mea de .Montréal, qu'elle vient d'ouvrir son éta-

blissement de modes

U NO'. RE NOTRE-DAME.
On trouver" chez elle, un grand assortiment d'OBJETS
DE M DS',, FLEURs FR4îV-SES, CH'L-
PE IUX, BoNVETS, ORNEMENTS POUR CHIe-
VEfJIK t '., d'apres les dernieres modes de Londres
et de Pari-e Iabillements et ouvrages faits sur coin-
mavde.

SOCIfTf )D'HORTICULTURE.
DE MONTRÉAL.

VIS est donné à tous les membres qui ont obtenu
ýi1 des prix ai dilcre;îtes exibitions qui ont eu lieu
pndantéte, que le :n > itan d: p-ix aiquel ils ont droit
leur sera payé sa s'alr'ssant à Jort Fr r Nana.

Ceux des nie abres de 1 S ciété qui n'ua nas encore
payé leur souscription aiuelle. sont priés de le faire sans
délai, et tosas ceux qui ont des co:nptes contre la société
sont priés de les preseater .

S. JoNES LYMIAN,
Secrétaire cor.

30 nov.

A VE1NDRE
jjJ'N emplacer-n.'ut avarnta.r 'ueeint situé, Rue Ste.

Elisabethpaitir deux raisns.

Une maison à lo:'r ts la mè ne rue, pour lei con-
ditions s'adresser à Mr.

17 août. 1847.

CHi AUI.S GimAeU.
''ui<uur, fl u St. G dirie. Nos. 17

M A G A S I N
DE

MarchanitsIs 2e ies.
I3 B FO r >3 eS î.îit a lhonnetur Oc prévenir

. a ses a nis et 1>lpici général, qu'il vient d'ou-
vrir un M N sr la rue Nitre lDaine N,. 10S,
coin de la ri i . J d-a le, L ù il oi. à vendre
un assortinent le Marnciad:ss Saches qui seront vend us
à des prIx tres rédi.ts parui l2sqiels se trouvent les
articles suivans:

Dr ai supercOn de toutescculeurs
Drîp Cas:or, Drap pil )t, Plaid de toute sorte
Cobu Lrg, Orléans, MAlrin, ipaeat, .t Oi

CasimiirM, Civer, I :uss ri':md laine. i, sionire,
IIanelle, Indienne Gumghane, T'oie ine, Veloursn, du
soie, ltibs de t'ude sorte, lbis de toute grandeir, Collet

our Dn ti et A loisieur, Sat)n, coe>n de taite sorte et
n assortimnent g-éînéral de c1hlus Sc. &c.
Mentréal, 2 niov. I19'17.

AVIS PUBLIC.
Soussigné, Ex'écueur Testamentaire de fete

Dame \l trpiieriteoirusseau, ei son vivant de
Montréal, veuve dle feu J. Bte. DeLorinier, écr., re-
quiert par ls pirésentes tous ceux qîi peuvent devoir a
la Succession du 1:, dite Damne DeLoriaier, de lui payer
sans delat le tmiiitiit lde leurs Iettes respectives, et ceux
qui ont des ré lanîti s co:itre la dite Succession, sont
priés de les lui présenter i.nmédiateet.

P. Jo. LACROIX.
Montréal, 14 déc. 1847.

Laines de Berlin.
Halle des Odd-Fellow's, G'ande Rue St.

Jacques.

3 ADAME WALTON a l'honneur d'offrir ses re-
mKînercinents sincéres au publie, pour l'encourage-

ment libéral qu'elle en a reçu depuis qu'elle a ouvert son
établissenejt de LAINES DE BERLIN, et elle an-
nonce qu'elle vient d'ouvrir son imoportation par les der-
niers vaisseaux. On le trouvera le plus splendide qu'il y
aitjamais eu dans la Pruvince, contenant des paquets
de toutes couleurs et de toutes le.s nuances et en mente
temps d'une qualité suiprènic. SON FONDS est ci vue
à partir d'aujourd'hui.

23 nov. 1147.

E CEMMENT reçus et à vendre par les soussignér
les articles suivants, à 10 POUR CENT meilleu

marché que partout ailleurs :-
100 milles Cigares, Principis " Justo Sanz
150 do do Havane de neilleur choix
90) boites Cigares ordinaires, 100 par boite

75 (dn Tabac Cavendish 16
200 do ILoney Dew 5

50 do do do de livre
15 Hay heads tabac en feuille Virginie
50 boites de Pipes

- AVLC --

Une grande variété du Tabatieres, Boîtes à tabac,
Pipis de gdit, Tabac fr:sé cri papier et autre propre pour
un n.agaii de détilsA.

-- AUSSI:--
Un grand nombre d'artciles trop lon à détai!cr.

L. LYONS & CIE.
29 oct.

AVIS
L E MONSIEUR qui dans la matinée du G0 novem

bre dernier, cut occasion d'entrer dais le Bureau du
Trésorier de la Cité et qui là et alors echangea se

VIEUX" GANTS DE PELLETERIE pour une
peire N EXUVE appartenant au Trsiorier, obligerait in
lininient ce dernier en revenanit unie seçondc fois faire un
nouvel échange.

Ilotel de ville,
Montréal, 7 déc. 1847.

Corporationde Montreal.
.d CEUX QUI DOIVENT . LA CITE PoUR Co-

TISd'L',AU2,S, 'TüXEJS, E TC.

NMME un grand nombre d'individus sont sois
lul'iipression erroniér que des collecteurs doivent
passer chez eux pour cAllecteri ce qu'ils pîeuveit devoir
pour Cotisations T\cs, &e. AViS est par le présent
donné à, ceux gui den n'ib'u aient à se rendre au Bu-
reau du Trésorier de la Cité, POUR PAYER IMMN E-
DIATENIENT le montant de ce qu'ils doivent respecti-

veient (le la manière requise par la loi ; Et à défLu

par eux de se conforner à cetuveirtissemenît, ils seunt aver
tis que des ordres stricts ont été donié- au Soussigné
par le Luonscil de poursuivre inidistiînctemnit tous ceux
qui doivent.

Par ordre,
E. DEMFRS,

Trésorier de la Cité.
Bureau du Trésorier ?
de la Cité, 17 déc. 1S47.

EPICERIES, VINS, TIIE, &c.
Nouvel Etaoûlissement No. 31, Grunde rue St. Jacque

à côté de i'glisc Weslcyenne.
ES Soussi.rnés ont l'honneur d'ainionicer aux habitans

de Mîontrial et des euvirons qu'ils out ouvert à
l'endroit indiqué le ur E TA BLISS '- MENT D'EPICE-
RIES et qu'ils ont un main un fond choisi avec srin d
provisions et articul ' frais tels qnue TEs, C S, Su'
CREs, EPicEs, 'AUCEs, MaRINADES, NOUVEAUX
FRUiTS, etc. etc.

AUSSi *

Un assortiment choisi de VINS et LIQUEURS, POR
TER de Londres et de Dublin, ALES d'Edimbourg e
de Montréal, etc.

Les eflts ci-dessus ayant été récemment achetés età
de bas prix pour argent comptant, ils sont garantis comme
frais et nouveaux et seront vendus pour un petit profit.

Cafés rôtis et moulus chaque jour.
Arrivés aujourd'hui du RAISIN FRAIS, PRUNES,

PRUNEAUX en barils et en caisses etc. etc.
MACFARLANE & ALLAN.

23 nov.

La Revue Canadienne.

EDITIONS CANAEDIENN E
DES

LIVRES D'ECOLES NATIONALES.
Es Soussignés en publiant les cinquièmes éditions

des Livres d'Ecoles Nationales, ont l'honneur d'of-
frir leurs renreinients pour le patronage libéral que
toutes les classes de la société ont bien voulu accorder à
leurs publications. La rapidité avec laquelle les quatre
éditions précédentes ont disparu, prouve dle la manière la
plus satisfaisante et la plus évidente que les E'diteurs â8e
n'snt pas Lal calculé quand ils se sont reposés avec la ___ li UNiit- .tZ
plus grande coniance sur la valeur intrinsèque de cesCI)
livespouraner1lerona t ayLaeur de hbbitans Entre dans sa quatrième année d'existence et grâce à la faveur populaire leîle l'Amnériquîe Angliise du Nord. Le feu estimable! eGouverneur-Céiéril donna l'influence de son autorité et succès qu'elle a déjà obtenu, le rang qu'on a bien voulu lui donner parmi
d' son nora à la publication des séries de Livres d'Ecolesi qunb.l d
Nationales et elle a depuis été approuvée par les Evêques organes de la presse périodique, ont dépassé toutes nos expériances.
de l'Eglise Catholique Romaine, par plusieurs membres somme-s reconnaissants de voir nos humbles efforts rencontrer d'aussi vivesin-flaents de l'Eglise d'Angleterre, par le Synode de 1'E-'
g ise Presbytérienne du Canada, en liaison avec l'Eglisesympathies ; nous le sommes d'autant plus que nous savons tout ce qui
d'Ecosse, par les ministres liés avec le Free Church, les manque à notre journal pour le rendre digne du Canada et de ses habitants.
Erlises Méthodistes, Baptistes, Congrégationnelles et,
autres, par le Bureau de l'Education pour le Canada- Nous sommes loin d'avoir réalisé notre pensée, nos idées en fait de journa
Ouest, arn les ConseilsMuticipauxdeplusieuss Districts lisme et nous pouvons assurer nos patrons que nous attendons avec inipa-par uni granurl nonmbre d'Instituteurs, par les Surintendants-
en-chf de l'Education pour le-Canada Est et Ouest et tience mais avec une foi vive le moment oû la Revue Canadienne recevrae
autant que leýs soussignés ont pu savoir par les SLrinteiî- aéirtos, motnsà pospr~
daîîts îletaiales Districts"etTownships, dans les deux:améliorations et les changements importants indispensables à sa pr i
sections de la Province ; et ces ouvrages ont été procla- future, tant dans la forme que dans le fond de la feuille, que nous avons en
né de la manière la plus emphatique, par La Reruce d'E-Iq
dinbourg, être les meilleurs livres di genre publiés en icontemplation.
langue anglaise, . En attendant cette é oque nous prons nos com atriotes d'avoir queLa série consiste dans les ouv arges suivants, qui sont . q
tous imprimés sur bsn papier fort, avec de beaux carac. fois pour nous de l'indugence et de .nous continuer pour l'année qui cO10
târes°, reliés fertentnng en coton.u i mence les mêmes faveurs et le même patronage que nous en avons reçu PalG bessal on nia lreshîet, t'a be hung up psé priouliee

Shls. 2. 'le passé. De notre part nous continuerons à servir la cause populaire et
c Ir, on Large sheet, to be hung up in intérêts de nos compatriotes avec la même ardeur et le même zèle et nOus

Thse Iirst Booîk of Lessons. 2d.node n
Th.r Sconrid Book of Lesson. 2d. • redoublerons d'efforts pour rendre nos publications de plus en plus utile
TSecondBookof Lssonc7s.Sequel to the Second Book of Lessons, now first intro- ntéressantCs.

duccd inti the Canadian series of reprints. 9d. L'année 1848, qui commence sera une année mémorable dans les faste
The third Book of Lessons. 1s. 6d.J1
The Fourth Book of Lessons. Is. l0d. de l'Histoire du Canada. Les questions qui se présentent à la discussi
LessonLs on the Truth of Christianity, being an Appendix publique sont du plus haut intérêt. Le temps est gros d'avenir, et po

to the Fourth Book. 1s.
Fh, First Bookof Arithmetic. 10d. nous labitans des colonies anglaises de l'Amérique du Nord, c'est une no
K-y to ditto. l0d. velle èrequi s'ouvre à l'horizon. Il faut sepréparer aux éventualités
Eleients of Geometry. 10d.
An English Grammar. 9d. notre époque et être à la hauteur des circonstances. Le journalisme ca»s'
Keyato ditto 4d. dien a sa tâche à faire dans le grand mouvement qui va s'opérer. Nous es'A Treatise on Book-keeping. Is. 2d. dfqu
Key' to ditto. la. 2d. pérons pouvoir en faire notre part, avec le concours de nos amis et du pr
A Treatise on Mensuration. 1s.Sd.pa
Appendix to the Mensuration, for the use of Teachers. blie en général.

1t. 3d.c L'ouverture du nouveau Parlement et un changement de ministère ne
An Introduction to Geography, Ancient, Modern, and

sacred, writh an outine of Ancient History, by Pro- ront pas deux des moins graves évenements de 1848. Le parti libéral, ap
fessor Sullivan, sixthedition, with numerous Mapsand avoir combattu pendant quatre avec courage., patience et persévérance, reIr. Illustrations nos first introduerd. 1. 3d.nl

Large Outlined Naps for School Rooms, America, Eu- porte aujourd'hui en Canada la plus belle victoire qu'il aît jamais obtenue'
can Asia Afica, Easternand vestern Hemispheres, L'opinion publique librement et franchement exprimée dans les élections,Canaan and Palestine. Prîce 7s. 6d each. e

-ALSo- nous porter au pouvoir avec une majorité écrasante. Il faut s'y maintenir e
A Map of Canada and the Lover Provinces, mounted· porter le dernier coup à la faction qui depuis si longtemps exploite le payS

s.

Ces livres forment un système complet d'Education; son profit.
et eeux qui y ont puisé leurs connaissances, peuvent être
cousidérés comme paifaitement qualifiés pour entrer dans Les divers mouvements des
les travaux le la vie active; ceux-là ont acquis un fond physionomie de la Chambre d'Assemblée offrii ont un vaste champ d'obser
de science élémentaire, qui suffira amplement pour leur
odrinettre de suivre avec facilité et profit l'étude impor- vationejournal.
tante, des sciences humaines. questionsd laRE O E LE LE ET PARLE ME NTAIR1

Les éditions présentes ont été révisées avec soin et lesd R R EC
erreurs typographiques qui existaient dans les éditions pré- LA LIBERTE DU COMMERCE, LE DUCATION NATIONALYÀ
cédentes ont été corrigées. (On fera une réduction de L'ABOLITION DES LOIS DE NAVIGATION, LA LIBRE NAVIGM
prix très libralc au commerce, aux marchands de la
campagne et aux Instituteurs. TION DU ST. LAURENT, LA REFORME DU TARIF

T LIVRES D'ECOLES UTILES. POSTES, ETC., ETC., ETC.
The Canadian-i Primer.
Masons's Primer.

First nd Second Reading Books. Quant à la partie littéraire de la Revue Canadienne nous pouvons assurer
Mavrs andSecodeaing Book s nos lecteurs qu'elle ne sera pas négligée ; nous avons la collection la p105Miavors's Spelling Book.c

Webster's Spelling Book. abondante et la plus riche de MORCEAUX HISTORIQUES, DE NOU'
The English Reader, by Murray.
An Abridgement of English Grammar, by Murray. VELLES, ROMANS, FEUILLETONS, HISTOIRES DE VOYAG'
Murray's Large Grammar.

Tieii s~c twihfomreiinswr odESQUISSES DE MRIURS CHRONIQUES, NOTICES BlOGltMThe high price at waich former editions were sold,
clone preventeýd thisstandard English School Book from PHIQUES, ETC., ETC., ETC.
cl);ning into) general use. The publisher having procuredc'uîn. it eterl se Tsepulihe hvîg rourd Nous tiendrons le public comme par~ le passé au courant des nouvelleo
Stereotype pates, are enabled to offer it, strongly half
buind, at is Sd, a price vhich, considering the style in étrangères, de tout ce qui se passe dans le monde entier, des progrès de'

rwhich it is produced and the fact of its extending to elnearly 350 pages, il wilt be allowed is remaskaby sciences et de l'indust-ie, des connaissances utiles, des inventions nouv
eli'îp, SytmnCnw etc., etc., etc.

Les divesimouveents de.partistlesonovellesmombinaions, lanouvell

n Comme on peut le voir notre Programme de 1848 ne manque pas deujer

nhneutrtnutnst of the popularity of tdis Srhool Book is et de matières intéressantes.
to bt Cîtîr ii lith extenisive sale wisich it has met with
for qiuaelyacarseOst. It is uow retailed at la 6deEsub-E

TTON U STrterR NTatecEFRis n.TARF D.

A 'aecisno'luuvesa Hstr fomthealistge Ctt pQbuanto à a partie d'lit'air chagee Cnadien e fomtun po uo asser
to îa yar181, peialydeignfifo te seo lcteàun rnsva u'elle e serann eatenégligebabe; elui avon la coemin Lea p

a .'ciolsin riis Aerca.7 -2.aVEr deL EaS- ROMNS, L'ALUIL LTTONARSer HImpriRE sur me VOYr Apire

5 A (Jatchiism f PhIQUitSyETC.,ngEan.,7 ETC.

C Tsellatur o E~hnd ior te arict erodt tis rangresersn epotce etqui elase qu'ns pe mder Nusr somes près de
s-acesisnu FerprscitMaesyVitoia 7i-dscaneset plindust rndes aotdnsancteus. utestelhi des invntins ouell

trinrghment ste f Anhs rmeic, yLndey Murrayn Nosivtn o(enscmaroelsaprat$ agor itrie ejideànu
-Aacism ofegd.hy 'i2. oî onne'me oncouspeu leuor colbtrio.rame u 8ne fom anoqu'et acsd u

Thi etîtes of te poplity Lagugf thnson Bookis il ne maquesel gnd jogurndeg, ulct orbilrdunvfelt u e es
Vikm ears piuais. It is on taied ats 1a 6dau- nobin a u asntesèll rse ejunlse s 'rnl el rn
tar 11f u ek d at îî ad fe ipu nd . pr pe n a-2 d . -

Alatcist ofrUaimersalliisory afrother arsta ges te tulica d codtion pasbiu'iprtnssanents jee à88 la foormotre eur vaeurt e
boe yiear 184n speilly deignead forteuon adui à ngadin8oàdubeclnerxctcebaleàclidsl.ean Ltear

Aniit'isn priunihHtsory of Enaindrpr n7mes-2d. Couaer àe Elats UIU.D L'ALBUM elleT RAîtra imprimeni sur neeilleu déache e lat
Th bOlistryofEdad f rom theDA ealiscpoo Athes graph'e àse s an epoce eaus le unu'onro ALBuM MsiCAL ou sparé esud.qu

uccessiong tfher present(i Majest, ficored 712d Ceent pfairt auu cagnemajrt danos leteurs.conditieste'abonnhoexde aèe 0
Tisrtr fCna for thusere of Sols Aea Famis, CAerADEtre fate dcernmentM LeTERAntre.a-founr 8unier intr8 iv48.mu

-'T'un Castern Hemisphei'e; America;
-Europe; Asia ; Africa; Britisis Possessions iii

t 'flic United States ; America.
-Ti'eurlaule substanîtially bound iu linen, price only
r 4s. 6d. b4sdaligwthteCtciimorGo
The Atlas or b svihed ving Gldsths teats orany t Nous le retietons encore il nous est 'impossible d'envoyer nos publications à d'autres, qtl

gthrjlî,odTxBok ceux qui non seulement sont caupables dle payer, mais veulent payer et paient reellement.

The Canadian Scisool Geograpisy, by Thomas Ewing; Cette manière de faire les affaires est la seule, selon nous, qui puisse. nous assurer lin ues
autîsor of Principles of Elocution, Risetorical F.xerci- uîtile et une existence pn'or'père. Sans remises certaines et régulières de la part de nos bfle
ses, the Enîglisis Learner, a systenu of Geograpby andpondeporsnidaéirtos;ocmeou nsmesqànspeirsasa,$s

Astroiiomy, anîd a New tieneral Atlas. is. iii clotis; pitd rgè,n 'mloain r om osne omsq' o rmespsd
7 1-2d. in stiff caver. carrière dui journalisme et que dans le siècle où nous sommes, le journal avant tout autre

ARMOUR & RAMISAY. doit être à la tête et le symbole lu progrès ; comme nous voulons que chaque année de IPexisteP'

s de la REVUE CANADIENNE, soit marquée par de nouvelles améliorations et des prOgro
utiles, il fatît que chacuni renmplisse ses obligations. Que ceux qui ne peuvent pas ou nevuîhHO0TEL PDONEGAN A. pas Pa yer, ne s'abonnent pas.

J. NI. DON EGANA en offrant ses meilleurs re- Nous recavons tous les jours des abonnements à la REVUE CANADIENNE ET ÀA ýl.mercinients pour le patronage libéral qu'il a reçu de la part d'Instituteur's des ditl'érenters parties de la Province. Nous sommes heureux dele
r usqu'à ce jouir, a l'hoîneur d'informser le public, qu'ayant compter au nombre de nos lecteurs ; l'intér'êt que nous prenons aux progrès de l'éducatiofl,100
- enpété les arrangements les Plus favorables avec sesý a déterminé, durant l'année dcî'nière à leur offrir unos deux publications, pour moitié du prix ordifle -

ç eréanuciers, il peut maintenant continuer Son SPLENDIDE d'bneet
F.rAuLISsE.nIENTI, sur le même pied ou plutôt sur uîu et'nemnt
pied plus considérable et meilleur qu'auparavant. Les4 ac- Cette année les mêmes avantages leur seront continués, mais à une condition expre -

-camînodations étendues de cet Hotel, les arrangemenis sine qua non ; c'est qu'ils s'abonnenît pour une anne et paient leur abonnement d'.AvANCE. ti-
i. supérieurs de l'intérieur, surtout sa situation incompara- Ainsi à l'avenir, les Instituteurs, qui veulent avoir La Revue Canadienne et j'Alqin 11P

0

b'e, tout ste réunit pour rendre cet Hôtel particulièrement
àconfortable et agréable pOur les familles et les voyageurs QUIN ZE CHELINS par an, devr'ont en s'abonnant, ou renouvelant, POUR UN AN, Payei
epar agrément, comme aussi pour les hommes d'affaires. D'AVANCE. Autremenît ils paieront le même.prix que les autres.

Aveèc des amnéliorations constantes et une attention in- Comme il est nécessaire que tous ces messieurs connaissent ces, pouveltes dispositions de 000l
cessante pour le comfort de ses Hâtes, .4. J. M. Done- ousd arêtendronpriddrntlaull l erol

gana espèeomériter une bonine part du Patronage public part, nou tedos jusqu'au premnierd aspohi aproedrn aulei ern
N, B.-M. J. M. D., prend cette occasion de dire que~ conformer à ces conditions ou renoncer aux avantages qu'elles offrent. Vt

malgré la supérierité de son Etablissement, ses charges Ainsi, MM. les Instituteurs, payez donc votre abonnement pour 1848 d'ici au 1er Mars,ý
ne soat pas plus élevées que celles des autres hôtels de gagnez par là 50O OO.-8. janv. 1848.
la ville.

Montréal, 31 déc. 1817.
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